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Les débats déviés par les candidats du FLN 

Les candidats poursuivent, au neuvième jour, leur campagne,
mettant en exergue les principaux points de leurs programmes
respectifs et soulignant l’importance de ces échéances décisives
pour la présidentielle de 2019. Le SG du FLN, Djamel Ould Abbès,

a bien défendu à ses candidats de parler ou simplement d’évoquer
la présidentielle de 2019. Mais lui ou ses collaborateurs n’hésitent
pas à évoquer cette perspective loin des préoccupations exigées

par les échéances communales.
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Après avoir annoncé il y a quelque temps que le prix
de la consommation de l’eau sera révisé à la hausse, le ministre

des Ressources en eau et de l’Environnement, Hocine Necib,
se rétracte pour assurer du contraire. «Une augmentation

de la tarification de l’eau n’est pas à l’ordre du jour pour le moment
et n’est pas dans le tableau de travail du ministère.» C’est ce qu’il

a déclaré, hier, au forum d’El Moudjahid. 

NECIB FAIT VOLTE-FACE 

L’EAU NE SERA PAS PLUS
CHÈRE EN 2018 
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L’Iran et la Russie sont capables de parer aux sanctions
des États-Unis et d’isoler ces derniers, en renonçant au dollar

au profit des monnaies nationales dans les transactions bilatérales
et multilatérales, a déclaré le Guide suprême de l’Iran, l’ayatollah

Ali Khamenei, à Vladimir Poutine. 

VERS L’ABANDON DU DOLLAR

TÉHÉRAN PROPOSE
À MOSCOU UN MOYEN

D’ISOLER LES USA



H asbellaoui a estimé impératif la
révision du cadre juridique du sec-
teur de la santé, car la loi de 1985

a montré ses limites. «Cette loi n’est plus
adaptée aux mutations que connaissent le
secteur et la société, d’où l’urgence d’une
actualisation de cette loi et sa présentation,
dans les meilleurs délais, devant les deux
chambres du Parlement «, a-t-il déclaré. 
Et d’expliquer : «Il s’agit, à titre
d’exemple, de revoir, dans le cadre du nou-
veau projet, la gestion des établissements

hospitaliers. Cette révision permettra de
leur donner davantage d’autonomie pour
une prise en charge optimale du malade. Il
est question, également, d’examiner et de
faciliter le système de contractualisation
entre les hôpitaux et la sécurité sociale.»
Le nouveau projet de loi précisera des
volets non traités dans l’ancienne loi.
Selon le ministre de la Santé, ce texte
réglementaire constituera un axe lié aux
essais cliniques et a tout ce qui a trait aux
nouveaux médicaments. Et de poursuivre :
«L’actualisation du cadre de prévention est

aussi nécessaire». M. Hasbellaoui n’a pas
manqué de mettre l’accent sur les maladies
non transmissibles de plus en plus répan-
dues, et ce en raison du changement des
habitudes alimentaires de la société et de la
progression de l’espérance de vie.
Le nouveau texte souligne, en outre, l’im-
portance de l’élargissement de la greffe
d’organes à partir de donneurs décédés. Ce
genre d’opération devrait se faire dans un
cadre bien défini, en adéquation avec
l’éthique médicale. « L’objectif est de
mieux servir les intérêts de la société et les

changements qu’elle connaît en matière de
santé publique «, a fait savoir M. Hasbel-
laoui. Des districts sanitaires sont prévus
dans le cadre de ce projet de loi, outre
l’installation du médecin de référence et
l’introduction du principe de la planifica-
tion sanitaire sur la base d’une carte sani-
taire, a-t-il indiqué.
Par ailleurs, le Pr Hasbellaoui a affirmé
que « le nouveau mécanisme d’évaluation
des activités sera également présenté lors
de cette séance, dans le cadre de ce projet
de loi».
Ce projet de loi est en stand-by depuis une
année au niveau de l’APN. Il a été élaboré
avec la participation de tous les partenaires
sociaux et les différents corps. Il comprend
470 articles, retraçant les lignes directrices
de la politique nationale de santé. Une
politique qui s’articule, essentiellement,
autour du principe de la gratuité des soins,
consacrée dans deux articles différents du
même texte. 
La promulgation d’une telle loi fondamen-
tale permettra de débloquer la situation de
plusieurs projets prévus dans le cadre des
réformes nécessaires pour le secteur de la
santé. 

Aziza Mehdid

LE PROJET de loi sur la santé, que le
ministre de tutelle compte présenter pour
débats aujourd’hui devant la commission
de la santé de l’Assemblée populaire natio-
nale (APN), « doit accorder un intérêt à
tous les aspects du système de santé,
notamment celui lié à la santé publique «, a
estimé le président du Conseil national de
l’ordre des médecins (CNOM), le docteur

Mohamed Bekkat-Berkani. Ce dernier, qui
intervenait hier sur les ondes de la Chaîne I
de la radio algérienne, a affirmé que ce pro-
jet de loi devant remplacer celui existant
depuis 1984 doit accorder une extrême
importance au volet lié à la santé publique. 
« Il est plus que nécessaire d’accorder
davantage d’intérêt, au titre de ce projet, à
la santé publique, et ce en optant pour la

réorganisation du système de santé en vue
d’une bonne prise en charge des malades «. 
Le docteur Bekkat-Berkani a également
jugé important que ce projet de loi soit une
feuille de route pour la mise en place de
solutions urgentes et consensuelles aux
problèmes de notre système de santé natio-
nal. Il a cité, entre autres, le manque de
sécurité du personnel médical et paramédi-
cal. De ce fait, M. Berkani interpelle les
pouvoirs publics à agir rapidement. 
L’hôte de la radio a évoqué également le
problème de surcharge des établissements
de santé publique qui «doit être pris en
charge pour améliorer l’accès aux soins
aux citoyens «. 
Le président du CNOM s’est dit aussi pré-
occupé quant aux inégalités entre les diffé-
rentes structures sanitaire, et ce en matière
d’équipement et de répartition inéquitable
du nombre de malades sur ces dernières.
«Il est plus qu’important de réaliser une
étude spécifique sur chaque établissement
sanitaire pour bien définir ses besoins et lui
permettre d’assurer une couverture sanitai-
re au citoyen, d’une part, et de préserver
son équilibre financier, d’autre part». Par
ailleurs, il a plaidé pour la création d’une
institution intersectorielle indépendante
chargée de la prévention et de la vigilance
sanitaire. 
Pourtant, l’intérêt dont doit bénéficier la
prévention est primordial dans la constitu-
tion d’un système de santé durable, particu-
lièrement pour ce qui est de la prise en
charge épidémiologique et du traitement
des maladies chroniques, a-t-il insisté. Il
attirera l’attention sur l’importance de cette
structure qui « se chargera du contrôle de la
qualité des aliments importés, notamment
en matière d’additifs alimentaires qui peu-
vent avoir des risques multiples sur la santé
du citoyen algérien «. 

Lynda Louifi
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Publicité

CNAS DE MÉDÉA
Un service pour
les personnes
aux besoins
spécifiques

UN NOUVEAU service dédié aux inva-
lides et aux grands malades a été créé à
l’agence locale de la Caisse nationale des
assurances sociales (CNAS) au niveau de
sa direction de wilaya. Selon les déclara-
tions à la radio du directeur de ladite
agence, Djamel Zitouni, le nouveau ser-
vice répond à un besoin exprimé par la
catégorie de personnes aux besoins spéci-
fiques, notamment les invalides de caté-
gorie 3 afin de les soulager des effets
induits par des déplacements harassants.
Pour bénéficier des avantages du nou-
veau service, l’assuré peut ne pas faire de
déplacement et se faire représenter par
une tierce personne munie des documents
et justifications exigées, est-il noté. Le
même responsable indiquera que des
journées de sensibilisation seront organi-
sées à partir du 6 novembre en prévision
de la participation de la CNAS au
congrès mondial qui se tiendra du 13 au
15 novembre au palais des Expositions
d’Alger. N. B.

PROJET DE LOI SUR LA SANTÉ

L’ordre des médecins pour une meilleure
prise en charge de la santé publique

LE PROJET DE LOI DE SANTÉ AUJOURD’HUI DEVANT L’APN

Des réformes en profondeur sont envisagées
Le ministre de la Santé, de la Population et de la Réforme hospitalière, Mokhtar Hasbellaoui, a affirmé dimanche qu’il axera, aujourd’hui,

ses explications, devant la commission de la santé, des affaires sociales, du travail et de la formation professionnelle à l’Assemblée
populaire nationale (APN), sur le contenu du nouveau projet de loi sur la santé.
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LE BARIL FRANCHIT
LES 63 DOLLARS 
Le prince héritier Ben
Salmane donne des
couleurs à l’or noir

LA PURGE politique sans précédent
qui sévit en Arabie saoudite serait
pour beaucoup dans la hausse
inattendue des cours du pétrole.
Pratiquement, cela fait plus de trois
ans que ces cours n’ont pas atteint
un seuil aussi élevé. Tous les experts
restent figés sur l’arrestation de
personnalités de haut rang de ce
royaume, l’un des plus gros
producteurs de brut au monde. 
A New York, le WTI, qui est la
référence américaine du brut, a
gagné plus de 10 cents, dépassant
les 56 dollars le baril pour des
livraisons le mois prochain. Ce qui
constitue le plus haut niveau depuis
juillet 2015. Pour le Brent, la
référence du pétrole algérien, les
cours affichaient 63,05 dollars le
baril en fin d’après-midi. Les
analystes le savent. Ce qui se passe
chez le premier exportateur mondial
de pétrole est lourd de sens et
suscite des inquiétudes. Cela a un
impact direct et massif sur les
marchés et constitue naturellement
un facteur de hausse des cours. Bien
plus que cette vague d’arrestations
de princes et d’hommes d’affaires
parmi les plus puissants de l’Arabie
saoudite pour « corruption «, les
investisseurs craignent un début de
déstabilisation de toute la région. Ils
sont en train de décortiquer les liens
entre cette purge massive et d’autres
événements, comme le crash d’un
hélicoptère tuant plusieurs officiels
gouvernementaux saoudiens,
l’interception d’un missile balistique
en provenance du Yémen, ou la
démission surprise du Premier
ministre libanais Hariri, ami de
plusieurs émirs arrêtés. Tout le
monde veut savoir ce qui se passe
dans ce royaume, qui voit la montée
en puissance du pouvoir absolu du
jeune prince héritier Mohamed Ben
Salmane. 
Ces événements ne cessent

d’alimenter les tensions autour du
brut et créent un sentiment
d’instabilité, bien que l’accord de
l’Opep sur la réduction de la
production de pétrole ne soit pas en
danger.
La potentielle prorogation de cet
accord entre le cartel et ses
partenaires ne serait pas dans la
feuille de route stratégique de MBS.
Pourtant, on s’attend que cette
opération dite anti-corruption mène
vers de grands changements
politiques en Arabie saoudite et
produise des bouleversements
importants dans l’équilibre régional. 
Allons nous vers un bond jusqu’à 70
dollars ? C’est à une envolée
spectaculaire que le marché assiste,
d’autant qu’en un an le prix du baril
a doublé. Des 30 dollars le baril en
février 2016, on s’attend qu’il
effleure les 70 dollars, en raison des
tensions politiques dans des régions
pétrolifères et une reprise de la
demande mondiale face à une offre
moindre. 

M. K.

AU GRAND dam de la démo-
cratie et des bonnes vieilles
règles de moralité, la campagne
électorale est marquée par des
actes de violence à Tizi-Ouzou.
En effet, les familles politiques
du FFS et du RND ont été vic-
times de depassements lors de
meetings ou d’activités de
proximité. 
Dans un communiqué rendu
public, le FFS affirme être «
très préoccupé par la multipli-
cation des actes de violence
survenus en ce début de cam-
pagne électorale contre ses can-
didats et ses locaux dans la
wilaya de Tizi-Ouzou». Le
document, signé du premier
secrétaire fédéral FFS de Tizi-
Ouzou, Lyès Laguel, indique
qu’à Tigzirt « un candidat sur la

liste APW d’une autre forma-
tion politique, accompagné de
personnes en état d’ébriété
apparent, ont agressé physique-
ment un militant du FFS et
violé son domicile en pleine
nuit. A Tadmaït, en pleine nuit,
des individus non identifiés ont
saccagé la devanture de la per-
manence de campagne. A Aït
Abdelmoumen, dans la com-
mune de Tizi n’tleta, des indivi-
dus non identifiés ont tenté
durant la nuit de saccager le
siège local de campagne du
parti». Ainsi, le FFS «dénonce
énergiquement ces actes de
violence et se réserve le droit
de prendre les mesures néces-
saires pour que les auteurs de
ces agressions répondent de
leurs actes devant la justice». 

Le parti s’interroge sur les
motivations des auteurs et des
commanditaires de ces agres-
sions, au moment où il enre-
gistre, durant cette première
semaine de campagne, une
forte dynamique et une adhé-
sion citoyenne remarquable. 
Le FFS affirme qu’il ne cèdera
jamais devant le langage de la
violence auquel il opposera
toujours la vigilance citoyenne
en faveur de l’action politique
pacifique. Ces actes ignobles
ne font que renforcer la déter-
mination citoyenne et la
conviction des militants du FFS
en la justesse de leur combat
pour la liberté, la démocratie et
la reconstruction d’un consen-
sus national. « A Mekla, c’est le
siège de permanence du RND

qui a fait l’objet d’un saccage
au cours de la nuit de dimanche
à lundi dernier. C’est ce qu’a
annoncé un communiqué du
bureau RND de Tizi-Ouzou
signé de son secrétaire général,
Tayeb Mokadem. Dans la
même déclaration, la famille
politique du RND se dit préoc-
cupée par ces actes ignobles
tout en se demandant à qui pro-
fite cet acte des plus lâches et
des plus vils. Elle fait savoir
qu’en aucun cas elle ne recule-
ra devant ces intimidations.
Bien au contraire, l’acte de sac-
cage de son siège de permanen-
ce de Mekla ne fait que renfor-
cer la détermination de ses
militantes et militants à conti-
nuer d’aller de l’avant. 

Saïd Tissegouine

L e SG du FLN, Djamel Ould Abbès,
a bien défendu à ses candidats de
parler ou d’évoquer simplement la

présidentielle de 2019. Mais, lui ou ses col-
laborateurs, s’en donnent pourtant à cœur
joie. D’ailleurs ils ne manquent aucune
occasion de faire un clin d’œil à cette
échéance. Les récents propos de Djamel
Ould Abbès au sujet du futur Président,
dont il dit connaître le nom, continuent de
susciter des critiques dans la classe poli-
tique. 
Pour Abdelmadjid Menasra, le chef actuel
du MSP, «Ould Abbès n’a rien dans la tête»
tandis que son prédécesseur, Aboudjerra
Soltani, enfonce un peu plus le clou :
«Quand les petits parlent pour ne rien dire,
les grands préfèrent garder le silence.»
Mais l’attaque la plus virulente est celle du
chef de file du mouvement de redresse-
ment, Abada, qui juge irresponsables et
dangereux les propos de Ould Abbès et les
qualifie de gamineries : «Si, comme le
dit Ould Abbès, le FLN connaît déjà le nom
du futur Président, cela veut dire que la

souveraineté du peuple n’existe pas et que
le futur Président est choisi par d’autres
forces que les citoyens à travers les urnes»,
dit-il. Des dirigeants du FLN ont estimé
que les prochaines élections locales consti-
tuent un rendez-vous «crucial» avant la
présidentielle de 2019. Ainsi, lors de son
intervention dans un meeting électoral à
Cherchell, Bedda Mahdjoub, l’éphémère
ministre de l’Industrie, a qualifié celles-ci
(locales 2017) de «rendez-vous crucial» en
perspective de la prochaine présidentielle. 
Bedda, qui a appelé les représentants de la
scène politique nationale à cesser leur
«politique politicienne» visant à «semer le
désespoir chez les Algériens, au lieu de
proposer des alternatives sérieuses», a, par
ailleurs, soutenu que le vainqueur de la pré-
sidentielle de 2019 «sera issu du FLN».
Loin des préoccupations présidentielles, la

présidente du MJD, Chalabia Mahdjoubi, a
appelé à «la tenue d’une conférence natio-
nale» associant toutes les parties, dans le
but d’aboutir à «un plan pour la sortie de la
crise multidimensionnelle» que traverse le

pays. Mme Mahdjoubi a insisté sur la coor-
dination des efforts pour trouver les alter-
natives et les solutions susceptibles d’aider
l’Algérie à sortir de sa crise. 
Le président du RCD, Mohcine Belabbès,
qui a effectué en début de semaine une visi-
te aux sièges des permanences électorales
du parti dans plusieurs communes d’Alger,
a instruit les candidats et militants de sa
formation d’intensifier «l’action de proxi-
mité et à «impliquer le citoyen dans la ges-
tion des assemblées locales par le biais des
comités de quartier et des organisations de
la société civile dans le cadre d’une démo-
cratie participative et une gestion transpa-
rente», promettant aux citoyens de «pré-
senter un bilan annuel» de tous les élus du
parti au niveau des assemblées commu-
nales et de wilaya. 
Le président du RCD a mis en garde
«contre le danger» que représentent les
«solutions temporaires» proposées par le
gouvernement pour sortir de la crise écono-
mique. 

Hocine Adryen

CARNETS DE CAMPAGNE

La présidentielle de 2019
s’invite à nouveau

Les candidats
poursuivent, au

neuvième jour, leur
campagne, mettant en
exergue les principaux

points de leurs
programmes et

soulignant l’importance
de ces échéances

décisives pour la
présidentielle de 2019.

ILS ONT VISÉ LE RND ET LE FFS 

Actes de violence durant la campagne
à Tizi-Ouzou
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Portes ouvertes sur la
santé des travailleurs
LA MISE en place d’une meilleure
organisation des lieux de travail pour
assurer les bonnes conditions d’hygiène
et de sécurité des entreprises, la
diffusion de toute information et
pratique indispensables à l’amélioration
des attitudes des travailleurs, et
permettre aux employeurs de maîtriser
les risques liés à l’organisation des
lieux de travail et la vulgarisation de la
législation et de la réglementation
nationale en matière d’hygiène, sécurité
et médecine de travail, tels sont les
objectifs de la Caisse nationale des
assurances sociales (CNAS) à travers
ses deux journées portes ouvertes dont
le coup d’envoi a été donné hier à
travers l’ensemble du territoire
national. L’antenne de Tizi-Ouzou a
choisi l’espace de la maison de la
Culture Mouloud-Mammeri pour
abriter ce rendez-vous d’un intérêt
certain, placé sous le slogan « Lieux de
travail organisés, travailleurs protégés
«. Le public a été très nombreux à
répondre à l’invitation des
organisateurs de cette manifestation.
Les curieux ont pris connaissance des
textes et lois régissant le travail, le lieu
de travail et naturellement les différents
éléments y afférents. Dans le monde du
travail d’aujourd’hui, d’aucuns
n’ignorent pas que des rapports
médicaux, de plus en plus nombreux,
font état de certaines maladies liées au
stress causé par le travail ou tout
simplement l’espace du travail. Dans le
monde occidental notamment dont la
devise est toujours plus de rendement et
moins d’investissement possible,
nombreux sont les travailleurs de plus
en plus exposés à des maladies
psychiques. Même les suicides sont
devenus légion. Le constat des
médecins, des psychiatres notamment,
est sans appel : l’entreprise, ignorant de
plus en plus la spiritualité, court dès
lors à sa perte. Economistes et
médecins sont arrivés à la conclusion
que le stress au travail, non seulement
se répercute dangereusement sur la
santé du travail, mais aussi et
lourdement sur la santé de l’entreprise.
Les conséquences pesant sur
l’entreprise sont entre autres sa baisse
de production et de performance,
l’absentéisme et la démotivation, la
perte de ses travailleurs lesquels
demandent le départ à la retraite ou
subissent tout simplement une
invalidité. Aussi, ces mêmes
économistes et médecins, dans une
formidable synergie, ont mis au point
de nouveaux modes d’organisation du
travail lesquels permettent une
meilleure protection sanitaire du
travailleur et, par conséquent, un
meilleur rendement et une meilleure
performance à l’entreprise. Ce sont
évidemment tous ces paramètres que la
CNAS a voulu mettre en exergue à
travers ces deux journées de
sensibilisation. Nous devons insister sur
le fait que durant cette première journée
de la manifestation, de nombreux
citoyens ont bien retenu la leçon. S. T.

L’ALGÉRIE a consacré 150 milliards de
dinars pour la réalisation de la première
tranche du Port-Centre, situé à Tipasa, dans
la commune de Cherchell, El Hamdania, ce
nouveau port sera l’un des plus importants
de la Méditerranée. Selon le ministre des
Travaux publics et des Transports, Abdel-
ghani Zaalane, le lancement des travaux
pour la réalisation de la première tranche
de ce mégaprojet est imminent. «Les auto-
rités publiques s’attellent à la libération des
assiettes foncières nécessaires et à l’indem-
nisation des propriétaires», a-t- on annoncé
dimanche devant les membres de la com-
mission des finances et du budget de
l’APN. Pour éviter les surcoûts, le ministre
a affirmé que l’étude préliminaire exhausti-
ve est en phase de maturation, ce qui
permettra d’écarter une éventuelle

réévaluation du projet. «Ces mesures per-
mettront la réalisation du projet suivant un
plan minutieux, loin de tout problème inhé-
rent à la propriété ou au financement «, a-t-
il souligné. La nouvelle infrastructure por-
tuaire sera reliée aux réseaux routier et fer-
roviaire et dotée de tous les équipements et
dépendances nécessaires, à l’image des
zones industrielles et des plates-formes
logistiques. 
Quant à la gestion du Port-centre, il a expli-
qué qu’elle sera confiée à une société mixte
associant un partenaire étranger de renom,
selon la règle 51/49 régissant les investisse-
ments étrangers. Il a affirmé, dans ce
contexte, que l’Algérie a fait appel à un
partenaire étranger de renom au regard de
l’envergure du projet et les exigences de sa
gestion moderne, d’une part, et la nécessité

de faire venir les grands opérateurs du
commerce international, d’autre part. Le
gouvernement a préféré temporiser avant
de lancer le projet pour donner au partenai-
re étranger le temps de s’enquérir des
études et plans relatifs à ce projet, selon les
propos du ministre. Le projet devrait favo-
riser les échanges commerciaux à l’échelle
nationale et internationale, du fait de son
emplacement à 16 miles seulement de la
zone méditerranéenne, où se concentre
21% du trafic maritime et commercial
international. La réalisation de cette infra-
structure maritime d’envergure devrait éga-
lement désengorger le port d’Alger et déve-
lopper le commerce de l’Algérie avec les
pays africains, notamment après son rac-
cordement à la Transsaharienne.

Z. M.

PORT DE CHERCHELL 

150 milliards de DA de financement
alloués à la première tranche

UN ESPACE de dégustation des produits
de l’aquaculture, issus de la pisciculture
d’eau douce notamment, sera installé en
marge de la 7e édition du Salon internatio-
nal de la pêche et de l’aquaculture (SIPA),
prévu à Oran du 9 au 12 courant. Cet évé-
nement, qui se tiendra au Centre des
conventions d’Oran, sera une occasion
pour la promotion des produits issus de
l’aquaculture marine, notamment ceux

d’eau douce. Selon Rodane Brahim, prési-
dent de la commission nationale de l’orga-
nisation du SIPA 2017, les produits
d’aquaculture marine, la dorade et le loup
de mer notamment, proviendront des diffé-
rentes fermes aquacoles opérationnelles à
Chlef, Oran, Ain Temouchent et Tlemcen.
Les poissons d’eau douce, la carpe et le
poisson chat principalement, proviendront
des exploitations implantées à Ain Defla,

Relizane et Sidi Bel Abbès. L’objectif de
cette dégustation serait de faire découvrir
les différentes espèces d’élevage, a souli-
gné le même responsable, ajoutant que la
consommation des poissons d’eau douce
comme la carpe, le barbeau, le sandre, le
poisson chat est très faible au niveau natio-
nal.La promotion de ces produits d’éleva-
ge permettra l’élargissement de leur
consommation et suscitera une demande

plus conséquente de la part des ménages.
L’objectif est d’encourager l’investisse-
ment privé dans ce secteur, a noté M.
Rodane. Considérés comme une source de
protéines, les poissons d’élevage d’eau
douce peuvent s’avérer intéressants pour
les ménages aux revenus modestes en rai-
son de leur rapport qualité/prix, qui oscille
entre 100 et 800 dinars. 

H. B.

SALON INTERNATIONAL DE LA PÊCHE ET DE L’AQUACULTURE

Un espace pour la promotion des poissons d’élevage

« Une augmentation de
la tarification d’eau

n’est pas à l’ordre du
jour pour le moment, et

n’est pas dans le
tableau de travail du

ministère.» C’est ce
qu’a déclaré hier le

ministre des
Ressources en eau et

de l’Environnement
Hocine Necib, au forum

d’El Moudjahid. 

«C e prix bénéficie
néanmoins d’une
subvention de

l’Etat, 1m3 coûtant 20 DA,
alors que le prix de revient est
de 60 DA», souligne le
ministre. Selon Necib, «même
si une augmentation est enre-
gistrée, elle ne touchera pas les
couches sociales à faible reve-
nu, et ne va pas atteindre leur
pouvoir d’achat». 
Il a tenu aussi à rappeler l’im-
portance accordée à son secteur
par le gouvernement car selon
lui, «le secteur fait partie des
priorités du gouvernement, à
côté du secteur de l’éducation
et de celui de la santé». Cette
priorité se conjugue par le bud-
get accordé à ce secteur dans la
loi de finances 2018 et estimé à

100 milliards de dinars pour
l’équipement, dont 60 milliards
destinés à un nouveau pro-
gramme.
Le plus gros des chantiers
concerne l’accès à l’eau
potable et l’assainissement. Il
est question aussi de lever de
gel sur plus de 20 projets
actuellement en souffrance. 
Pour ce qui est des stations de
dessalement d’eau, le ministre
souligne qu’elles prennent une
place importante dans le sché-
ma national hydrique. «C’est
un des moyens permettant la
diversification des ressources
en eau. Ces stations produisent
actuellement 17% d’eau, et
nous aspirons à l’horizon 2020
d’atteindre les 20%». Dans ce
sillage, Necib a annoncé le

lancement de deux stations de
dessalement, la première dans
la wilaya d’El-Tarf, et la secon-
de à l’ouest de la wilaya d’Al-
ger, qui permettra de produire
300m3/jour, et ainsi stabiliser
la distribution à l’ouest.
D’autres réalisations sont pré-
vues dans la loi de finances
2018 pour le transfert de l’eau,
notamment, la «ligne» partant
du Sud vers les Hauts Plateaux.
Evoquant les volumes actuels
des barrages, Necib a indiqué
que ces infrastructures sont à
un niveau de 50 %, un taux
qu’il qualifie «d’acceptable»,
vu que nous sommes à la fin de
la période sèche. En tout état de
cause, la stratégie du secteur
«consiste à développer les
barrages et autres retenues

collinaires» et aussi aller vers
le dessalement pour faire face
au manque de pluviométrie et
maintenir
l’équilibre hydrique». 
«L’Algérie n’est pas en situa-
tion de stress hydrique; en fai-
sant référence au début des
années 2000, où le pays s’ap-
prêtait à importer de l’eau
devant le manque d’investisse-
ment cornique dans le secteur
de l’eau», a-t-il toutefois rassu-
ré. Parlant de L’Algérienne des
eaux (ADE), qui fait face au
problème de créances estimées
à 46 milliards DA, il dira :
«L’ADE n’a pas intérêt à
perdre son équilibre financier.
Ces fonds doivent être récupé-
rés par cet opérateur public».

Lilia Aït Akli

NECIB RASSURE 

LE PRIX DE L’EAU NE SERA
PAS AUGMENTÉ 
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UN RÉSEAU spécialisé dans le vol de voi-
tures et leur revente dans certaines wilayas
du pays a été démantelé récemment et plus
de 60 individus ont été arrêtés pour diffé-
rents crimes. Selon un bilan de la Sûreté
nationale diffusé hier, les services de sûre-
té de la wilaya de Skikda ont réussi à
démanteler un réseau national criminel
spécialisé dans le vol et la revente de voi-
tures à travers certaines wilayas du pays,
composé de 13 membres âgés entre 20 et
40 ans. L’opération s’est soldée par la
récupération de plusieurs véhicules de dif-
férentes marques, la saisie d’une grande
quantité de pièces et accessoires de voi-
tures ainsi que d’une machine pour fixer
les plaques d’immatriculation, outre des
outils pour le démantèlement et le démon-
tage, utilisés dans leurs méfaits, et des
micro-ordinateurs utilisés dans la falsifi-
cation des documents.
Les services de police sont parvenus, dans
des opérations distinctes, à saisir une gran-
de quantité de psychotropes estimée à
1 283 comprimés et à arrêter sept suspects.
Dans la wilaya de Biskra, les éléments
de la police judiciaire ont procédé à

l’arrestation d’un suspect en possession de
108 comprimés psychotropes.
Alger, les éléments de la sûreté ont effec-
tué des descentes dans différents quartiers,
ciblant notamment les points noirs et les

repaires, ayant abouti à l’arrestation de 59
individus pour possession et trafic de
drogue et de psychotropes et port
d’armes blanches prohibé. Ces opérations
ont permis la saisie de 1 317 comprimés

psychotropes et d’une grande quantité de
kif traité, en plus de 26 armes blanches de
différents types et calibres utilisées dans le
vol et les agressions contre les citoyens.

S. T.

LUTTE CONTRE LA CRIMINALITÉ

Démantèlement d’un réseau spécialisé
dans le vol de voitures 

DEUX éléments de soutien
aux groupes terroristes ont été
arrêtés dimanche par des
détachements de l’Armée
nationale populaire (ANP) à
Boumerdès et El-Bayadh, a
indiqué hier un communiqué
du ministère de la Défense
nationale (MDN). 
«Dans le cadre de la lutte
antiterroriste, et grâce à
l’exploitation efficiente de
renseignements, des

détachements de l’Armée
nationale populaire ont arrêté,
le 5 novembre 2017, deux
éléments de soutien aux
groupes terroristes à
Boumerdès (1re région
militaire) et El-Bayadh (2e
région militaire)», précise le
communiqué. 
Par ailleurs, dans le cadre de
la lutte contre la contrebande
et la criminalité organisée, un
détachement de l’ANP «a

intercepté, à In Guezzam et In
Salah (6e région militaire), un
véhicule tout-terrain, 1,5
tonne de denrées alimentaires
et 1,6 quintal de tabac, tandis
que des éléments de la
Gendarmerie nationale ont
appréhendé, à Biskra (4e
région militaire), un
contrebandier à bord d’une
camionnette chargée de dix
quintaux de produits
chimiques».

D’autre part, des gardes-côtes
«ont déjoué, à Annaba (5e
région militaire), une tentative
d’émigration clandestine de
dix personnes à bord d’une
embarcation de construction
artisanale, tandis que huit
immigrants clandestins de
différentes nationalités ont été
arrêtés à Tlemcen, Sidi Bel
Abbès et Béchar», ajoute le
communiqué.

R. N.

ANP

Arrestation de deux éléments
de soutien aux groupes terroristes

L’ avocat, poursuivi en
matière pénale, a solli-
cité de la présidente en

charge du dossier, en l’occurren-
ce Meriem Derrar Djebbari, un
délai pour constituer un avocat
car ceux qui exercent sous l’au-
torité de la cour d’Alger et même
ceux des autres barreaux refusent
de le défendre devant les ins-
tances judiciaires de la capitale.
Dans le même contexte, le mis en
cause a déclaré en pleine audien-
ce avoir «fait appel à l’Union des
avocats arabes pour qu’ils lui
désignent un avocat qui plaide-
rait en sa faveur».
Il a par ailleurs indiqué à la pré-
sidente que «le bâtonnier n’ouvre
pas droit à constituer un avocat
pour le représenter devant les
instances judiciaires. Il doit per-
sonnellement assister à l’audien-
ce pour donner sa version des
faits».Pour rappel, la présidente
du tribunal correctionnel de Sidi
M’hamed, Fatiha Bouhalouane,
avait condamnée, le 9 juin 2014,
Me Amara Mohsene à 6 mois de
prison avec sursis. Le verdict
avait été prononcé en l’absence
des deux parties, le plaignant et
le mis en cause.
Le procureur de la République
du tribunal de Sidi M’hamed
avait requis, lors des débats qui
se sont déroulés le 26 mai 2014,
6 mois de prison ferme contre
l’avocat en question.
Ce dernier avait été écroué, sur
une ordonnance judiciaire éma-
nant du juge d’instruction de la
2e chambre du tribunal près la
même juridiction, à la prison de

Bab Edjedid (Serkadji), et ce
durant quelques jours.
Le mis en cause avait été traduit
en justice par l’actuel bâtonnier
de la région d’Alger, en l’occur-
rence Me Abdelmadjid Silini –
celui-ci a décroché un 5e mandat
consécutif lors du renouvelle-
ment des membres du Conseil de
l’ordre des avocats du barreau
d’Alger – pour, notamment,
injures et menaces.
Dans sa plainte, Me Abdelmadjid
Silini avait affirmé avoir fait
«l’objet de graves menaces au
sein même de son bureau par son
antagoniste qui l’a traité de tous
les noms».
Le plaignant avait par ailleurs
indiqué, lors de l’instruction
judiciaire, que «le mis en cause
lui avait déclaré qu’il s’oppose-

rait à son élection une autre fois à
la tête du barreau d’Alger, allant
jusqu’à le menacer de mort en
cas de réussite».
Me Amara Mohsene avait dépo-
sé, rappelons-le, en été 2014, une
requête devant le tribunal admi-
nistratif d’Alger, demandant
l’annulation pure et simple de
l’assemblée générale des avocats
du barreau d’Alger, laquelle
s’était transformée en une arène
de combat, et ce pour non-res-
pect du règlement intérieur régis-
sant la profession de l’avocat.
Me Mohsene avait estimé que le
bâtonnier de la région d’Alger
n’avait respecté aucune forme
prévue dans la loi relative à l’or-
ganisation de la profession de
l’avocat car l’ordre du jour de
l’assemblée générale devait être

communiqué 15 jours à l’avance
aux avocats puis être approuvé
par les 31 membres du Conseil
de l’ordre des avocats du bar-
reau.
Toujours selon lui, les membres
du Conseil n’ont été informés du
contenu de l’assemblée que la
veille de sa tenue, d’où un com-
plot bel et bien maquillé par l’en-
tourage de son antagoniste : «Ils
ont témoigné contre moi car ils
ont peur de lui. Ils ont déclaré
que je l’avais injurié et menacé
alors qu’ils n’étaient pas présents
au moment des faits.»
Me Mohsene avait déposé une
plainte contre le jeune avocat qui
l’a violenté : «Je me réserve le
droit de le poursuivre devant le
conseil disciplinaire du bâtonnat
et si aucune décision ne venait à

être prise à son encontre suite à
son comportement irresponsable
et agressif, je serais obligé de
l’ester en justice».
Il disait détenir des preuves
matérielles tangibles quant à
l’agression dont il a fait l’objet et
se disait également avoir été
témoin dans une agression simi-
laire dont a été victime un autre
confrère de la profession par le
même avocat. Ce dernier avait
été amené, a ajouté Me Mohsene,
devant le conseil disciplinaire du
barreau d’Alger. Me Mohsene
avait, en outre, affirmé que son
épouse, qui fait partie du barreau
d’Alger depuis plus de 23 ans,
compte de son côté introduire
une plainte devant notamment le
parquet de la République du tri-
bunal d’Alger pour «agression
verbale» contre certains avocats
qui l’avaient sommée de quitter
la salle des conférences lors de
l’assemblée générale des avocats
d’Alger.
En outre, un incident s’est pro-
duit entre Me Amara Mohsene et
Kamel Alleug ce jour-là, et les
choses auraient pris une autre
tournure si ce n’était l’interven-
tion de certains avocats qui ont
réussi à calmer les esprits.
Le mis en cause a nié, au cours
de son audition, les faits qui lui
ont été reprochés au cours de
l’enquête préliminaire et de l’ins-
truction judiciaire, arguant qu’il
fait l’objet « d’un coup monté de
toutes pièces par l’actuel bâton-
nier et ses proches collabora-
teurs».

Redouane Hannachi

BARREAU D’ALGER

Le procès opposant l’avocat Amara Mohsene
au bâtonnier Abdelmadjid Silini renvoyé 

Le procès en appel opposant l’actuel bâtonnier du barreau d’Alger, Abdelmadjid Silini, à l’avocat Amara Mohsene, qui devait se dérouler
avant-hier à la cour d’Alger, a été renvoyé au 19 novembre prochain.
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Dès 2009 le Premier ministre Ouya-
hia met en œuvre les décisions du
chef de l’État « la stratégie indus-

trielle doit désormais être adaptée au
papier millimétrique que sont les mesures
prises par le chef de l’État que j’ai com-
mencé à mettre en oeuvre».

EXPOSÉ CRITIQUE DE LA NSI
QUEL ÉTAIT LE CONTENU DE LA NSI ?
Elle se fixe comme objectif de relancer
l’industrie pour la replacer au cour de
l’économie algérienne et comme le moyen
le plus puissant d’intégration dans l’écono-
mie mondiale, lui donner une place centra-
le, pour capter les investissements et les
innovations technologiques liées aux délo-
calisations en redéployant les politiques
publiques et les initiatives des entreprises
de manière consensuelle. « L’entreprise ne
peut être consistante que si elle est soute-
nue par des politiques publiques qui per-
mettent d’enclencher un processus d’ab-
sorption technologique durable et auto-
entretenu et assure une endogénéisation du
fonctionnement de l’économie nationale ».
Ce soutien passe par 3 axes principaux : le
déploiement de l’industrie par ciblage sec-
toriel et géographique incitatif, la mise à
niveau des entreprises et la recherche d’in-
vestissements.

1- DÉPLOIEMENT :
A) DÉPLOIEMENT SECTORIEL :
Cinquante cinq (55) branches ont été clas-
sées en fonction de leur potentiel industriel
(croissance, emploie, taille, effet d’entraî-
nement, intensité technologique) de leur
positionnement sur le marché mondial et
leurs avantages comparatifs.
Quatre filières ont été dégagées : la chimie,
les ISMME, les matériaux de construction
et l’industrie agro-alimentaire. L’ambition
est toujours de mettre en place une indus-
trialisation par l’amont et une internalisa-
tion transversale de la filière.
Le modèle est fondé sur la substitution
d’exportation avec le souci de la demande
extérieure et non intérieure.

B) DÉPLOIEMENT SPATIAL :
La concentration des activités spécialisées
au sein de zones d’activités industrielles
intégrées qui constituent des clubsters où
les ressources techniques et les compé-
tences seront partagées. 
L’objectif est de créer un micro-climat
d’affaires et de compétitivité qui semble
impossible à court terme à l’échelle du
pays.
Ce projet a été pensé sans projection sur la
réalité du terrain :
- Les zones industrielles existantes souf-
frent par leur manque d’entretien et leur
réhabilitation (financement public et
contribution des opérations).
- D’autre part comment concilier ces nou-
velles zones avec les pôles de croissance et
de développement (POD) dépendant du
ministère de l’Aménagement du Territoire
et de l’Environnement (MATE)

2- LA MISE À NIVEAU DES 
ENTREPRISES :
a) Les politiques d’appui à l’innovation et
de promotion des TIC doivent être ados-
sées à un système national d’innovation
soutenu par l’État dont l’objet est l’acqui-
sition commerciale d’innovation et de
technologies pour les diffuser parmi les
entreprises nationales pour un développe-

ment graduel du processus d’innovation
endogène. Ensuite interconnecter les
acteurs (industrie, Etat centre de
recherches) en créant une synergie entre
eux. De plus axer des efforts sur la forma-
tion des ressources humaines pour renfor-
cer et développer les centres de Recherche
et de Développement. L’encadrement doit
être assuré par une commission nationale
pour l’innovation et la technologie (CNIT)
par l’élaboration et le suivi des pro-
grammes de recherches publiques et une
agence pour la promotion et l’innovation
industrielle (APII).

REMARQUES
Ni les CNIT ni l’APII n’ont été créés.
Ni l’innovation ni les technologies ne
s’achètent. La formation des ressource
humaines si elle constitue une condition
sine qua non, est une vaine intention si elle
n’est pas assurée par des universitaires
maîtrisant le savoir-faire et rompus à ces
pratiques.
Une question simple mais fondamentale,
comment les initiateurs de la NSI ne se
sont pas interrogés sur l’échec de l’indus-
trie industrialisante ? Avant de vouloir
opter pour une nouvelle sur la base de nou-
veaux concepts théoriques ?

B) LES POLITIQUES DE PROMOTION
DES RESSOURCES HUMAINES
L’investissement dans le capital humain
passe par une formation d’une élite mana-
gériale et une main-d’œuvre pour se saisir
des innovations et par l’incitation publique
à la formation au sein des entreprises

REMARQUES
Vœux pieux. Si la formation au sein de
l’entreprise était une nécessité il faudrait
que l’entreprise soit au préalable perfor-
mante, que son processus de production
soit maîtrisé et que son personnel par
conséquent soit productif.

3- LA RECHERCHE D’INVESTISSE-

MENTS
a) La promotion de l’investissement
L’ordonnance 06-08 du 15/07/2006 octroie
des exemptions fiscales supplémentaires
aux investisseurs, institue l’ANDI avec un
guichet unique, réduit les délais des procé-
dures et facilite le recours des entreprises.
Le Conseil national de l’investissement
accorde des avantages supplémentaires :
prise en charge partielle ou totale des
dépenses d’infrastructures, du prix du ter-
rain, du prix d’intrants ou de services
nécessaires à la production (ce régime
dérogatoire n’a pas encore été utilisé puis-
qu’aucune ZAII ou ZDII n’a pu être opéra-
tionnelle). 
Cette ordonnance a sérieusement été remi-
se en cause pour l’investissement étran-
ger.b) Les politiques de mobilisation des
IDE
Les IDE, sont une source importante de
maîtrise et de développement technolo-
gique, favorisent l’innovation, permettent
le développement de ressources humaines
spécialisées, dans le cadre de joint-ven-
tures de contrats de fabrication en com-
mun.
Mais certains gros investissements ont
abouti, plus à rapatrier les bénéfices que
leur réinjection dans l’économie.
Des mesures de réajustement ont été prises
contraignant ces entreprises à ne plus déte-
nir plus de 49 %, en les obligeant à s’asso-
cier à des investisseurs nationaux, en
déduisant les avantages fiscaux des béné-
fices transférables, le recours au finance-
ment, hors le capital constitutif, doit être
assuré par le marché financier local.  

La NSI avait mis en avant l’intégration
dans l’économie mondiale et l’attraction
des IDE au bénéfice de l’économie algé-
rienne, sans avoir évalué les capacités
d’adaptation des forces économiques
internes et la propension des investisseurs
étrangers à privilégier leurs intérêts.
La NSI était dépourvue de toute estimation
chiffrée et d’évaluation statistique ; elle

était trop vague pour aboutir à une poli-
tique économique concrète.
Le manque d’apport avantageux pour l’Al-
gérie des IDE et la primauté donnée à l’im-
portation excessive au détriment de la pro-
duction nationale, ont contribué à son
abandon.
A rebours de ces réalités pénalisantes pour
l’économie algérienne les analystes y ont
vu un retour au modèle pré 1988 et un rejet
d’une économie ouverte dans la lignée des
réformes de 1990, qui serait motivée par la
permanence des politiques qui ont prévalu
depuis l’indépendance.
Pour l’expliciter ils ont bâti une théorie sur
« l’économie rentière aux fondements
politiques ». 

ECONOMIE RENTIÈRE AUX FONDE-
MENTS POLITIQUES
a) Théorie de la rente
Après une définition sur la théorie de la
rente et son opposition à l’économie pro-
ductive ils se focalisent sur l’économie
administrée génératrice de rentes spécula-
tives.
La rente s’oppose au profit : ce que Mar-
shall appelle le surplus des producteurs, et
que Karl Marx qualifie de «surprofit ».
La rente s’oppose également au salaire en
créant une rareté arbitraire qui entraîne une
hausse des prix affaiblissant à son tour les
salaires réels et diminue la propension à
l’épargne.
Conséquence : le salarié cherche à com-
penser cette diminution du salaire réel par
une hausse du salaire nominal qui entraîne
une baisse du profit ; la diminution de
l’épargne renchérit l’investissement qui se
répercutera sur l’emploi et les salaires.

b) La rente domine l’économie algérienne
-L’économie administrée génératrice de
rente spéculative
Reprenant les travaux de Kornaï sur l’ob-
servation des économies soviétiques, il
conclue que l’économie socialiste plani-
fiée et administrée (en y incluant l’Algérie)

L’État à l’épreuve du temps
et des mutations sociales 

(3e PARTIE)

Par Safi Benaissa
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aboutit mécaniquement à la pénurie. Ce
phénomène serait dû au facteur principal
que sont les « inputs » -et non par la
demande ou le budget- par leur rareté pro-
voquée : la pénurie de ressources (les
entreprises produisent et constituent des
stocks plus que nécessaires qui demeurent
« gelés »), la main-d’oeuvre (les entre-
prises constituent des réserves non produc-
tives), d’investissements (sa demande est
quasi-infinie puisque la production n’est
pas limitée) et de biens (le faible pouvoir
d’achat limite la consommation des
ménages qui achètent à prix administré
gratuit ou quasi gratuit dont l’offre est
insuffisante (?) et donc subordonnée à des
conditions d’accès édictées par l’adminis-
tration). 
Conclusion : le marché administré ne pou-
vant satisfaire la demande en biens de
consommations, l’État tolère un marché
parallèle -comprendra qui voudra ! -.
Notre analyste extrapole cette analyse aux
années 70 et 80 en Algérie. Ce parallèle lui
a été commode par la nature de l’économie
administrée de cette période.
Pour qui interroge le peuple algérien, qui a
vécu ces années, il s’entendra répondre les
« belles années Boumedien » et pour une
« vie meilleure » de Chadli jusqu’en 86
après l’effondrement du prix des hydrocar-
bures. Les années de pénurie qui ont suivi
l’ont été après la baisse des ressources et le
plan d’ajustement structurel imposé par le
FMI conjugué à la tragédie nationale.
Revenons aux approximations de notre
chercheur qui fait un procès en règle à
l’économie algérienne par une sentence :
« le secteur de l’industrie a englouti les
investissements et une grande partie des
importations sans parvenir à dégager des
profits ni à améliorer la productivité du tra-
vail et du capital » sont ceux les propos
d’un économiste soucieux d’expliquer les
causes sociales et les mécanismes écono-
miques à l’origine des défaillances de cette
industrie, ou ceux d’un opposant poli-
tique ?
Continuant son développement il nous ins-
truira sur le mécanisme de mise en place
de rentes spéculatives qui ont réduit les
salaires et les profits :
1 – En encourageant un déséquilibre per-
manent entre l’offre et la demande (par le
gel des prix et l’augmentation des revenus
grâce à la rente pétrolière).
2 – En limitant la quantité des produits
offerts à prix planifié (captation des rentes
aux privilégiés et ceux qui disposent de
temps pour faire la chaîne (?)).
3 – Les produits achetés sont revendus au
marché parallèle à des prix rémunérateurs
(surprofit), essence des rentes spécula-
tives.
4 – Cette rente est en grande partie accapa-
rée par une élite « mercantilo-administrati-
vo-spéculative », qui la transforme en un
nouveau placement spéculatif. 
Voilà en quatre étapes l’analyse écono-
mique qu’il nous présente pour démontrer
le mécanisme des rentes spéculatives.
Au-delà du ridicule de cette approche fan-
taisiste les pénuries de certains produits
importés à la fin des années 1980 ont pro-
fité à des petits commerçants informels qui
étaient à l’affût des arrivages et avec la
complicité d’employés des surfaces com-
merciales.
Ça ne l’empêche pas de qualifier cette acti-
vité informelle qu’a permis une situation
de monopole administratif de petite cor-
ruption – certes mais qui a cours également
dans les économies du marché sous une
forme ou une autre –, qui l’autorise à
étendre cette forme spéculative pour tous
les autres produits faisant de l’Algérie un
marché de spéculation généralisée.
Par une induction insidieuse il veut
démontrer que les rentes spéculatives se
sont généralisées à tous les produits en cas-
cade et ont corrompu toute logique écono-
mique parce qu’elles sont retranchées des
salaires et des profits sans régénérer l’éco-
nomie nationale.
C’est une théorie sournoise tirée de celle

de Kornaï en la renforçant par un épiphé-
nomène qui était apparu à la fin des années
1980 au début des années 1990, pour
conclure que l’économie algérienne admi-
nistrée à été minée par une corruption
généralisée. Quel raccourci pour un écono-
miste ! Encore une fois, est-ce sa seule
motivation ?
Il continue sa recherche sur ce qu’il appel-
le l’économie rentière malgré la fin de
l’économie administrée et la libéralisation
du commerce extérieur.

LES RÉFORMES NE METTENT PAS FIN
À L’ÉCONOMIE RENTIÈRE
Il la détecte dans la contrainte de l’Etat de
céder son patrimoine immobilier à ses
occupants et dans l’attribution des loge-
ments sociaux qui ont été rétrocédés à des
prix supérieurs – une spéculation immobi-
lière dû à une mobilité sociale, sans plus-.
La privatisation des entreprises qui est une
des mesures de l’ajustement structurel est
perçue comme une opération de captage de
rente par des repreneurs dont les capitaux
ont été constitués soit dans le secteur infor-
mel soit avec l’appui de l’Etat, étant ses
clients. Dans les deux cas ce capital serait
issu de rentes spéculatives, par consé-
quent, les nouveaux détenteurs de moyens
de production demeurent des rentiers dont
l’objectif a toujours été la captation des
rentes spéculatives, qui, ne permettent pas
une réallocation des ressource – la boucle
est bouclée !-.
Deux remarques s’imposent. La première
c’est qu’en Algérie la propriété privée
n’avait pas disparue et que l’Etat l’a tolé-
rée dès 1966 par des textes légaux dans
tous les secteurs, dans des formes non
« exploiteuses » ; elle s’est développée et
s’est imposée dans toutes les branches sauf
dans la grande industrie. Des capitaux se
sont formés et pouvaient être investis dans
la reprise des petites et moyennes entre-
prises publiques. La deuxième est, si l’on
croit l’hypothèse de ce chercheur -que la
privatisation a profité aux capteurs de
rentes parce que l’accumulation privée
n’existait pas en Algérie – le FMI qui a
imposé le PAS d’ajustement structurel, a
donc encouragé et rendu possible ces pra-
tiques de captation, sachant qu’il n’existait
pas de force sociale capable de prendre le
relais.  Explorons encore plus cette thèse
importante orientée sur l’économie rentiè-
re en Algérie.
Se désintéressant du secteur officiel, il
nous plonge dans le secteur informel pour
étayer sa position sur l’économie de rente.
Dans un entrelacement de pratiques finan-
cières, de politiques fiscales, de règles de
droit inexistantes ou contraignantes, avec
tous les avantages d’un secteur informel
qui échappe à la fiscalité et aux procédures
bureaucratiques, tout en se constituant en

source de crédit pour lui-même, cette étude
veut nous démontrer que le contrôle de ces
rentes spéculatives appartient à l’adminis-
tration puisque toutes les contraintes fis-
cales douanières, les procédures de créa-
tion d’une entreprise, la politique de chan-
ge…etc, et surtout la tolérance du secteur
informel sont déterminées par elle. Ce sont
ces pratiques qui assurent la pérennité du
système rentier ; par déduction, c’est dans
la nature de l’Etat, en tant que groupe
régulateur de l’économie que la rationalité
n’est pas fondée sur la dynamique du profit
et de l’accumulation. Le système écono-
mique décrit ne peut générer des res-
sources pour l’Etat mais surtout détruirait
toutes celles qui irriguent l’économie
nationale qui finira par s’assécher au détri-
ment de ces supposés rentiers.
Pour comprendre il faut chercher dans la
nature du « groupement régulateur » de
l’activité, nous dit-on.
La forme néo-patrimoniale de l’Etat repo-
se sur la rente pétrolière
D’emblée on oppose les économies
modernes dont le groupement régulateur
est la concurrence -sa rationalité est la
recherche du profit et son accumulation- à
l’économie algérienne dont le groupement
régulateur est politique. Cette forme ren-
ferme une double élision : la nature poli-
tique du groupement régulateur des états
modernes est effacée au profit de la
concurrence, tandis que la régulation éco-
nomique en Algérie serait politique.
A partir de ce postulat sera construite la
forme néo-patrimoniale de l’Etat algérien.
La conception initiale formulée par M.
Einsenstadt est que ce dernier « est un sys-
tème où le centre politique privatisé est
considéré comme un patrimoine privé »
par un groupe qui se fixe un objectif de
« modernisation » une étape historique
« nécessaire dans la formation de l’Etat-
nation permettant de briser les allégeances
tribales et régionales préexistantes ». Telle
que formulée cette idée est louable, géné-
reuse par sa finalité. Mais il faut casser
cette idée idyllique, en lui adjoignant pour
corolaire l’apport de JF Midard : d’une
part des rapports publics particularistes et
personnalisés ; d’autre part des rapports
publics « patrimonialisés » ; en d’autre
terme, des affaires publiques sont gérées
dans une finalité privée, la politique de
l’administration devenant une source
d’avantages économiques. C’est sous cette
forme qu’est caractérisé l’Etat algérien. 
Elle existait du temps de l’économie admi-
nistrée qui n’était pas le fondement du
caractère rentier de l’économie algérienne,
c’est dans la nature de l’Etat -groupe régu-
lateur de l’économie- qui n’est pas fondée
sur la dynamique du profit et de l’accumu-
lation, qu’il faut le chercher. Plus explici-
tement, l’Etat algérien n’est pas ce groupe

moderniste qui veut bâtir l’Etat-nation.
Légitimé par un populisme post-colonial
qui suppose une unité de la collectivité
politique - absence de conflits - hormis les
alliés locaux des intérêts étrangers «il
concentre et centralise tous les pouvoirs
pour renforcer la cohésion du peuple»
Cette pacification unificatrice du corps
social exclurait le syndicat et l’économie
productive – générateurs de conflits – et en
même temps expliquerait la mise en place
de l’économie distributive par la grâce de
la rente pétrolière.
«Relevons la contradiction entre cette éco-
nomie distributive pour éviter les conflits
et la finalité privée de l’Etat néo-patrimo-
niale particulariste et personnalisé déve-
loppé plus haut»
Suit un amalgame entre des situations poli-
tiques et conflictuelles qui ont suivi l’ou-
verture politique et économique pour
expliquer le maintien de la forme néo-
patrimoniale :
- Le coup d’Etat en 1992 démontrerait que
l’instauration du multipartisme ne visait
pas la démocratisation du régime.
- La campagne des présidentielles de 2009
serait illustrative d’un manque de choix
d’un programme politique (!?).
- L’Etat a tenu un discours de réconcilia-
tion pour restaurer l’unité du corps social.
- Le spectre de la décennie noire peut avoir
un effet pacificateur plutôt que remettre en
cause l’Etat néo-patrimonial.
- Le discours très nationaliste dans le
domaine de l’économie en 2008.
- L’Etat conserve le contrôle régulateur de
l’économie pour maintenir les rentes spé-
culatives.
Néanmoins il faut se méfier de l’émergen-
ce de groupements politiques et des syndi-
cats autonomes avec un secteur privé qui
font apparaître de nouvelles élites. 
En dépit qu’ils sont encore maintenus
parmi la clientèle, de l’état patrimonial
tout comme les islamistes du Fis, ils pour-
raient s’autonomiser s’ils seraient sous-
traits de la rente pétrolière.

«LA RENTE PÉTROLIÈRE EST LE
SOCLE DE L’ÉCONOMIE DISTRIBUTI-
VE EN ALGÉRIE»
L’industrie qui a reçu la plus grande partie
des investissements n’a généré aucun pro-
fit. Ce modèle de développement doit son
échec par absence de retour sur investisse-
ment. Keynes est rappelé pour expliquer
que l’épargne alimente l’investissement
qui à son tour produit le profit (ce qu’on
oublie sciemment d’ajouter : « à la condi-
tion qu’existent des facteurs de production
oisifs »). Par la rente l’Etat s’autonomise
de la production nationale. Il se maintient
grâce à elle et par « elle » obtient l’allé-
geance de la population. Cette relation
n’est pas un instrument de performance
économique mais consolide le régime.
Le partage de la rente pétrolière au sein de
la population permet la conservation des
rentes spéculatives plus rémunératrices par
un groupe plus réduit et permet à l’Etat de
garantir la cohésion sociale. La perte de la
fonction distributive entraîne la rupture du
pacte social. Comme après 86, le régime a
dû se maintenir par les armes.
Aujourd’hui (après les réformes) l’emploi
public a diminué, l’Etat thésaurise. Les
conditions se dégradent – mais par des
phrases et propositions alternées il nous
signifie que la situation est stabilisée –
(dégradation au plan économique mais
amélioration de la sécurité ; l’agitation
sociale est calmée par des demi-mesures).
« En fait des mouvements sociaux -à
l’image de ceux d’autres pays – qui
seraient subversif et que l’Etat achète pour
se maintenir, chez nous ».
Les investissements dans les infrastruc-
tures permettraient de conserver une clien-
tèle politique, les marchés publics et les
privatisations étant des occasions de créer
des rentes spéculatives. (SUIVRA)

S. B.
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S putnik s’en est entretenu avec des
experts.Il ne s’agit évidemment pas
d’un isolement géopolitique, mais

exclusivement économique, a déclaré à Sput-
nik Nikolaï Kojanov, de l’Université euro-
péenne à Saint-Pétersbourg, tout en ajoutant
que même un tel isolement économique ne
serait pas toujours payant. «Il ne faut pas y ber-
cer d’illusions particulières. Le passage au
règlement des comptes en monnaies nationales
serait une mesure tout à fait contrainte, et non
une tentative d’isoler les États-Unis. Elle ne
concerne que les transactions commerciales
entre la Russie et l’Iran. L’importance en est
évidente et s’explique par de nouvelles sanc-
tions américaines», a expliqué l’interlocuteur
de l’agence. Et de prévenir que du point de vue
économique, une telle mesure n’était pas tou-
jours rentable, les exportateurs assumant des
pertes liées à la disparition du dollar qui leur
aurait assuré des bénéfices supplémentaires

grâce à la différence des cours de change.
«Quoi qu’il en soit, dans la situation présente
cette mesure est nécessaire», a admis M. Koja-
nov. Un autre interlocuteur de Sputnik, Hassan
Beheshtipour, de la chaîne de télévision ira-
nienne anglophone Press TV, a estimé pour sa
part que la proposition de passer aux monnaies
nationales dans les transactions bilatérales
avait des perspectives, mais l’essentiel dans sa
réalisation revenait aux structures bancaires de
l’Iran et de la Russie. «Le refus du dollar amé-
ricain dans les rapports commerciaux entre
l’Iran et la Russie, ainsi qu’entre les autres
pays de la région a une perspective tout à fait
logique et réelle, mais à condition que les sys-
tèmes bancaires de nos pays fassent preuve de
volonté nécessaire», a souligné ce spécialiste
des relations internationales. Selon ce dernier,
cela pourrait servir d’exemple et déclencher
une réaction en chaîne pour d’autres acteurs
économiques importants, notamment la Chine,

l’Inde et les pays de l’Union économique eur-
asiatique. «L’intégration des monnaies de ces
pays pourrait également amorcer l’affaiblisse-
ment de l’hégémonie du dollar sur le marché
mondial. Cela est particulièrement d’actualité
quand les États-Unis utilisent tous les moyens
pour affaiblir l’économie de nos pays [de
l’Iran et de la Russie, ndlr], en adoptant des
sanctions sans cesse nouvelles. Aussi, dans ce
contexte, le passage au règlement des comptes
en monnaies nationales est-il extrêmement
important et nécessaire pour la Russie et
l’Iran», a conclu le politologue iranien. 
L’entretien évoqué entre le Président russe
Vladimir Poutine et le Guide de la révolution
iranienne, l’ayatollah Ali Khamenei, a eu lieu
mercredi 1er novembre dans le cadre d’une
visite du chef de l’État russe à Téhéran pour
assister au sommet tripartite de l’Iran, de la
Russie et de l’Azerbaïdjan.

R. I.
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VERS L’ABANDON DU DOLLAR

Téhéran propose à Moscou 
un moyen d’isoler les USA

L’Iran et la Russie sont capables de parer les sanctions des États-Unis et d’isoler ces derniers, en renonçant au
dollar au profit des monnaies nationales dans les transactions bilatérales et multilatérales, a déclaré le Guide

suprême de l’Iran, l’ayatollah Ali Khamenei, à Vladimir Poutine. 

LA TÉLÉVISION SAOUDIENNE al-Arabiyyat a diffusé
ce lundi des images d’une rencontre qui a eu lieu entre le
roi Salmane d’Arabie saoudite et le Premier ministre
démissionnaire Saad Hariri, 48 heures après son annonce
de démission surprise depuis la capitale saoudienne Ryad.
Durant l’entretien, les deux hommes ont passé en revue «
la situation au Liban » où la peur d’un nouveau chaos a
été soulignée par les experts après cette démission, a rap-
porté l’agence officielle saoudienne  SPA. L’AFP a
constate que l’agence SPA a qualifié M. Hariri « d’ancien
Premier ministre », alors que sa démission n’a pas encore
été acceptée par le président libanais Michel Aoun. Consi-
déré comme un protégé de l’Arabie saoudite, M. Hariri a
annoncé samedi dans une déclaration télévisée et à la sur-
prise générale sa démission en accusant le Hezbollah et
l’Iran de « mainmise » sur le Liban et en disant craindre
pour sa vie. Pour ses réfractaires, les allégations de crainte
pour sa vie ne sont qu’un prétexte pour prononcer sa
démission depuis l’Arabie. Ce qui constitue un comporte-
ment irrévérencieux à l’égard de la souveraineté du
Liban. Le chef de la Sécurité Générale libanaise le géné-
ral Abbas Ibrahim  a nié qu’il ait pu être menacé  d’un

attentat.   Par la suite, des bruits ont circulé sur de soi-
disant mises en garde qui lui sont parvenues de la part de
services de renseignements occidentaux. Ces derniers
jours,  plusieurs rumeurs ont circulé au Liban sur le sort

de M. Hariri surtout que son annonce a coïncidé avec une
purge sans précédent en Arabie saoudite, où princes,
ministres et hommes d’affaires ont été arrêtés dans une
opération qualifiée d’anticorruption. S’agissant de cette
purge, elle est soupçonnée être motivée par la volonté du
prince héritier Mohammad Ben Salmane de vouloir élimi-
ner toute possible opposition à son intronisation à la suc-
cession de son père, laquelle semble avoir soulevé un
mouvement de contestation au sein de la famille royale,
surtout après le coup d’état dans lequel il a écarté le pre-
mier prince héritier Mohammad Ben Nayef. Le Numéro
un du Hezbollah libanais, Hassan Nasrallah, a accusé
dimanche l’Arabie saoudite d’avoir contraint M. Hariri à
la démission. Lui-même a fait part « d’inquiétudes légi-
times » sur le sort de M. Hariri en demandant: « Est-il
assigné à résidence? Va-t-on le laisser retourner (au
Liban)? ».  La démission de M. Hariri est intervenue en
pleines tensions en raison de la campagne menée par
l’Arabie saoudite contre l’Iran, qu’elle a sacré comme son
ennemi numéro un, alors que ses efforts en vue de norma-
liser avec l’entité sioniste vont de l’avant.

R. I.

APRÈS SA DÉMISSION CHOC À PARTIR DE RYAD

Saad Hariri reçu par le roi Salmane

LA TENSION
MONTE EN ASIE
Le Japon se dit
prêt à abattre 
les missiles 
nord-coréens, 
la Chine réagit

LA CHINE a appelé lundi à
chercher une solution à la
crise coréenne à la table des
négociations, qualifiant la
situation sur la péninsule
d’«extrêmement compliquée
et sensible». Réagissant aux
propos tenus par le Premier
ministre japonais, Shinzo
Abe, lors d’une conférence
de presse commune avec
Donald Trump, actuellement
en tournée en Asie, le minis-
tère chinois des Affaires
étrangères a exprimé l’es-
poir d’une résolution paci-
fique du problème. 
«Nous espérons que dans les
conditions actuelles, tous les
propos et actions des parties
concernées contribueront à
la baisse des tensions et au
retour à la voie d’une solu-
tion négociée sur les pro-
blèmes de la péninsule», a
indiqué lundi Hua Chu-
nying, porte-parole de la
diplomatie chinoise. Le Pré-
sident américain, qui a enta-
mé à Tokyo une vaste tour-
née en Asie qui le mènera
dès mardi à Séoul, a mis en
exergue la nécessité d’isoler
plus encore le régime de
Kim Jong-Un, affirmant que
«l’heure de la patience stra-
tégique était révolue».
Apportant son soutien au
chef de la Maison-Blanche,
le Premier ministre japonais
Shinzo Abe a de son côté
affirmé que le Japon abat-
trait les missiles nord-
coréens «si nécessaire»,
mais en coopération avec
Washington. 
La Corée du Nord a effectué
un sixième essai nucléaire
en septembre, son plus puis-
sant à ce jour, et a également
testé plusieurs missiles
balistiques potentiellement
susceptibles d’atteindre une
bonne partie du territoire
américain.                                    

R. I.
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10EN : Le nouveau maillot
dévoilé

IL EST APPARU en catimini ce week-
end sur le site français de la marque
adidas. Alors que le précédent maillot
avait fait l’objet d’une campagne
marketing importante, la nouvelle
tunique des Verts est sortie dans la quasi-
indifférence. Le Kit que se veut très
épuré, reprend les couleurs nationales et
les «trois fameuses bandes» qui viennent
se placer sur les côtés du tee-shirt. Pour
l’instant seul le maillot «Home» est en
vente. Il est vendu sur le shop français
d’Adidas 89,95 € pour la version adulte
et 69,95€ pour la version enfant. Le
maillot «extérieur» a toutefois été révélé
par le site spécialisé Footy Headlines et
dont vous pouvez voir l’aperçu en
dernière photo de la galerie ci-dessous.

Dinamo Zagreb: Soudani
blessé, reste incertain
contre le Nigéria

L’INTERNATIONAL algérien Hilal
Soudani, blessé dimanche soir lors du
déplacement du Dinamo Zagreb à
Belupo (0-1) en match comptant pour la
15e journée du championnat Croate de
football, est incertain pour les deux
prochaines rencontres des Verts contre le
Nigéria et Centrafrique la semaine
prochaine. Soudani a quitté le terrain
après 42 minutes de jeu en tenant sa
cuisse gauche. Il a été remplacé par son
coéquipier Coric. Le club Croate n’a pas
communiqué la nature de la blessure ni
la durée de l’indisponibilité de
l’attaquant algérien. 

DRB Tadjenanet :
Belatoui succède à
Mouassa

LE TECHNICIEN Omar Belatoui est
devenu le troisième entraineur à diriger
la barre technique du DRB Tadjenanet
depuis le début de l’actuel exercice,
succédant à Kamel Mouassa, parti en
octobre dernier. Les coéquipiers du
buteur maison Attouche Hicham (4 buts)
ont été dirigés en début de la saison par
le Français François Bracci, avant que ce
dernier ne soit limogé au terme de la
première journée seulement.Ayant
entamé la saison sur le banc de l’US
Biskra, l’ancien défenseur international
a fini par quitter le club des « Zibans «
au bout de la 8e journée de la
compétition. L’arrivée de Belatoui à la
tête du « Difaâ « intervient alors que
l’équipe reste sur un mach nul décroché
vendredi sur le terrain de l’USM Bel-
Abbes (1-1) dans le cadre de la 10e
journée.

Football : plus de 500
candidats en lice pour
l’obtention du diplôme
3e degrés
PLUS de 500 candidats sont inscrits à la
formation d’éducateur sportif exerçant à
temps partiel 3eme degrés en football,
dont l’examen écrit aura lieu le
dimanche 26 novembre, a indiqué lundi
l’Ecole Supérieure en Sciences et
Technologie du Sport de Dely-Brahim
(Alger).Le candidats en lice sont des
techniciens en football 2e degrés
exerçant dans le mouvement associatif,
précise la même source.
Les candidats sont repartis en quatre
groupes pour l’examen écrit, et sont 
invités à consulter le site web de l’école
(www.essts.dz) pour connaître 
les groupes. Les entraineurs ayant passé
avec succès l’examen écrit effectueront
une formation d’une année (janvier-
decembre 2018) au niveau de l’ESSTS
d’Alger pour l’obtention du diplôme
d’entraîneur 3e degrés .

L’ES SÉTIF aura une belle occasion de
s’emparer de la position de dauphin en
accueillant la JS Kabylie alors que le CR
Belouizdad aura à cœur de renouer avec la
victoire face au MC Oran après une série
de contre-performances, mardi en clôture
de la 10e journée du championnat de Ligue
1 Mobilis de football. Auréolée de la
Supercoupe d’Algérie remportée face au
CRB (0-0, aux t.a.b 4-2), l’Entente (3e, 15
pts) est appelée à bien négocier sa sortie à
domicile face à la JSK (10e, 12 pts) où rien
ne va plus notamment après l’annonce du
départ de l’entraîneur français Jean-Yves
Chay.
Une victoire des Sétifiens leur permettrait
de se hisser à la 2e place, derrière le CS

Constantine (1er, 21 pts), d’où l’enjeu de
cette rencontre pour les coéquipiers du
capitaine Abdelmoumen Djabou, convoqué
de nouveau en équipe nationale après deux
années d’absence. 
De son côté, la JSK, toujours confrontée à
une crise interne, devra trouver les res-
sources nécessaires pour relever la tête et
revenir avec un bon résultat des Hauts-Pla-
teaux de quoi lui permettre de continuer le
parcours en toute sérénité. 
A Alger, le stade du 20-Août-1955 sera le
théâtre d’une belle affiche entre le CR
Belouizdad (5e, 14 pts) et le MC Oran (7e,
13 pts).Le Chabab, qui n’a plus goûté à la
victoire depuis la 3e journée (face au MC
Alger 2-0, ndlr) devra impérativement

réagir devant son public pour retrouver la
confiance et mettre fin à cette période de
disette. Les gars de «Laâquiba» devront se
méfier d’une équipe oranaise qui voyage
bien cette saison avec un bilan de deux vic-
toires, dont une au 20-Août face à l’USM
El-Harrach (3-2) et un match nul en dehors
de ses bases. 
Aussi paradoxal que cela puisse paraître, le
MCO reste très fébrile à domicile, où elle
vient de concéder une défaite face à l’ESS
(1-2) lors de la précédente journée. Les
matchs CR Belouizdad - MC Oran et ES
Sétif - JS Kabylie ont été décalés au mardi
7 novembre en raison de la Supercoupe
d’Algérie disputée mercredi au stade Ham-
laoui de Constantine.

MATCHS DÉCALÉS DE LA 10e JOURNÉE DE LIGUE 1 MOBILIS

L’ESS vise la deuxième place, le CRB
pour renouer avec la victoire

L’ENTRAÎNEUR Fouad Bouali
est toujours en poste à la JS
Saoura, alors que les rumeurs le
donnent limogé, a-t-on appris
lundi auprès de la direction de
ce club de Ligue 1 nationale de
football. «Bouali est toujours
avec nous. Ce qui a été dit au
sujet d’un prétendu limogeage
ne sont que de simples
rumeurs», a déclaré à l’APS, le
directeur général de la JSS,
Mohamed Djebbar. Arrivé à
Béchar l’été passé, Bouali a

réussi jusque-là un parcours
honorable avec les gars du Sud
Ouest du pays, comme l’atteste
la deuxième place qu’occupe
son équipe après dix journées
de compétition. Néanmoins, la
JSS montre souvent des signes
de faiblesse à l’extérieur. Elle
reste d’ailleurs sur une défaite
sur le terrain du CS Constantine
(4-2), samedi passé, suite à quoi
l’on a évoqué dans les milieux
du club un éventuel limogeage
du coach. En fait, la JSS est

réputée pour être un club qui
«consomme» beaucoup d’en-
traineurs, et ce, depuis sa mon-
tée en Ligue 1, soit depuis la
saison 2012-2013.Revenant
justement à cette nouvelle
défaite en déplacement, le pre-
mier responsable de la JSS,
Mohamed Zeraouati, a annoncé
que certains joueurs seront tra-
duits ces jours-ci devant la
commission de discipline. «J’ai
remarqué que certains joueurs
ne se donnent plus à fond sur le

terrain tout en multipliant les
erreurs, ce qui nous a d’ailleurs
coûté cette lourde défaite à
Constantine. Les joueurs
concernés seront traduits devant
la commission de discipline», a
déclaré Zerouati, au site officiel
de son club. Selon le même res-
ponsable, la JSS compte opérer
des changements au sein de son
effectif dès le prochain mercato
d’hiver afin de pallier les insuf-
fisances remarquées au cours de
la phase aller.

JS SAOURA 

L’entraîneur Bouali toujours en poste

L’issue de cette 10e
journée programmée
pour cet après midi a

toutes les chances
d’engendrer un

nouveau décor en haut
du tableau ou la JSM
Skikda et l’ASA M’lila

sont au coude à coude
devant une meute de

poursuivants tous aussi
ambitieux d’aller

chercher le podium
final. 

C ela dit, ce round s’an-
nonce plut à l’avantage
des V Noir de Skikda

qui seront plus à l’aise pour
conforter leur position en rece-
vant une équipe du CA Batna
largement à la portée. En
revanche la mission des M’lilis
sera plus compliquée sur la
pelouse du stade Bouakeul où
l’ASMO les attend d’un pied
ferme pour une éventuelle pro-
motion qui les propulserait un
peu plus vers le wagon des
poursuivants. Un véritable test
pour les rouge et noir devant
une formation oranaise partisa-
ne du beau jeu qui aura l’avan-
tage du terrain et du public. 

Cette 10 journée sera incontes-
tablement dominée par le derby
de la Soummam qui mettra aux
prises les deux formations
chères à Yema Gouraya, le
MOB l’actuel dauphin du duo
de tête et un de ses deux pour-
suivants, la JSMB dans sa roue
en compagnie de l’ASO Chlef.
Une chaude explication entre
deux formations ayant claire-
ment affiché leurs intentions
pour cette saison. Les Crabes
qui n’ont comptabilisé que
deux points sur neuf lors des
trois derniers rounds savent ce
qui les attend pour redresser la
tête et chasser le doute. Force
est de reconnaitre pour eux que
ce sera vraiment compliqué
devant un onze de la JSMB aux
mieux de sa forme et décidés à
aller encore de l’avant. 

Sortie difficile aussi pour
l’autre équipe en forme ces der-
niers temps l’ASO en appel
Saida ou le Mouloudia locale
aura à cœur de renouer avec la
victoire et rassurer ses suppor-
ters après une nette baisse de
régime. Le RC Relizane qui a
fait voler en éclats le MC El
Eulma lors de la dernière jour-

née se rendre à Bousssada avec
la ferme intention de rester sur
le même tempo. Chose que lui
contestera bien sur l’ABS pour
confirmer son devenu succès
surprise acquis à Tlemcen. Le
WAT risque pour sa part de
s’enfoncer encore plus en se
rendant chez le CABB Arréridj
qui ne lui fera pas de cadeau
pour renouer avec la victoire.
Le MCE Eulma dans tous états
sera dos au mur chez lui en
recevant le CRBA Fekroun, la
nouvelle lanterne rouge
condamné à réagir . 
Enfin à Mascara, le Ghali local
tentera de se racheter aux
dépens du RC Kouba co-loca-
taire de la dernière loge sortant
d’un premier succès face au
CAB après neuf rounds de
galère.

S. S.

10e JOURNÉE DU CHAMPIONNAT NATIONAL DE LIGUE 2 MOBILIS

L’ASAM en appel, la JSMS sur
du velours, Béjaïa retient son souffle

Aujourd’hui à 15h00
Stade Messaoud Zougar (El Eulma) : MCEE-CRBAF
Stade Mokhtar Abdelatif (Bousaada): ABS-RCR
Stade Bouakeul (Oran): ASMO-ASAM
Stade 13 Avril 1958 (Saida): MCS-ASO
Stade du 20 Aout 55 (Skikda):JSMS-CAB
Stade du 20 Aout 55(Bordj Bou Arrérdij) : CABBA-WAT
Stade de l’Unité Maghrébine (Bejaia) : MOB-JSMB
Stade de l’Union Africaine(Mascara) : GCM-RCK (17H00)



M is sous le focus, cette année,
aux Journées cinématogra-
phiques de Carthage (JCC) en

Tunisie, le cinéma algérien sera apprécié
par la présentation de douze films. Dans
son communiqué transmis à notre rédac-
tion, le Centre algérien de développement
du cinéma précise avoir choisi des œuvres
classiques comme La Citadelle de Moha-
med Chouikh et Les Vacances de l’inspec-
teur Tahar de Moussa Haddad, également
des films récents comme El Wahrani de
Lyes Salem et Ben Badis de Basil El Kha-
tib. Seules trois autres œuvres sont mises
en compétition officielle pour le Tanit et
ou d’autres prix (meilleur scénario, prix
d’interprétation, meilleure musique origi-
nale, meilleure image, meilleur montage),
chacune dans chaque catégorie: En atten-
dant les hirondelles de Karim Moussaoui
(longs métrages fiction), Un homme et
deux théâtres de Aïssa Djouamaa et Rabah
Slimani (courts métrages), La Bataille
d’Alger, un film dans l’histoire de Malek
Bensmaïl (longs métrages documen-
taires). 
De son côté, le réalisateur Damien Ounou-
ri participe avec Kindil el bahr dans la
sélection officielle   courts métrages hors
compétition. Le Festival de Carthage, qui
célèbre son 50e  anniversaire comprend

nombre de sections parallèles à la compé-
tition, notamment celle de Focus, consa-
crée cette année à l’Algérie, mais aussi à
l’Afrique du Sud, l’Argentine et la Corée
du Sud. 
L’inauguration du cycle algérien aura lieu
ce dimanche 05 novembre au cinéma Afri-
ca avec la projection du long métrage de
fiction Le Crépuscule des ombres (2015)
de Mohamed Lakhdar-Hamina. Pour les
organisateurs du festival, « les cinéastes
algériens sont chez eux à Carthage »,
qu’ils soient pionniers comme Ahmed
Rachedi et Merzak Allouache ou de la
nouvelle vague comme Yasmine Chouikh
et Sofia Djama. D’autant que l’Algérie est
« un acteur incontournable des JCC » de
par « sa proximité géographique et cultu-
relle et son militantisme inaltéré en faveur
des causes justes ». Lors de cette présente
session, l’Algérie est également partie
prenante de l’atelier Takmil. 
Un espace initié en 2014 qui permet à des
cinéastes africains et arabes de soumettre
leurs films, en phase de post-production, à
l’expertise d’un jury international. Les
Algériens Amine Hattou et son producteur
Boualem Ziani se présentent aux côtés de
leurs pairs du Liban, du Maroc, de Pales-
tine, du Rwanda, de Syrie et de Tunisie.
Lors de la soirée du 08 novembre, des

bourses d’aide (offerts par plusieurs orga-
nisations) à la finition aux films les plus
prometteurs seront attribuées par le jury.
Aussi, l’expérience Producers Network
est renouvelée cette année au festival. 
Il s’agit d’accueillir des projets de films
africains et arabes au stade de développe-
ment, d’offrira aux jeunes réalisateurs et
producteurs l’opportunité de trouver la
créativité, le soutien, une visibilité et un
financement potentiel auprès d’invités et
partenaires des JCC issus de l’industrie
cinématographique à l’échelle internatio-
nale. Cet espace verra le réalisateur algé-
rien Rabah Slimani présenter son projet de
long métrage documentaire Cilima. 

M. Rediane 

AU PROGRAMME 
Crépuscule des ombres de Mohamed
Lakhdar-Hamina, Ibn Badis de Basil Al
Khatib,  L’Oranais de Lyes Salem, El
Kalaa de Mohamed Chouikh, La Preuve
de Amor Hakkar, Les Vacances de l’ins-
pecteur Tahar de Moussa Haddad, Lotfi de
Ahmed Rachedi, Rachida de Yamina
Bachir-Chouikh, Rani miyet de Yacine
Mohamed Benelhadj, Timgad de Fabrice
Benchaouche, Yema de Djamila Sahraoui,
Zabana de Saïd Ould-Khelifa.
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28ÈMES JOURNÉES CINÉMATOGRAPHIQUES DE CARTHAGE

Zoom sur l’Algérie
Invitée d’honneur à la 28ème session des Journées cinématographiques de Carthage qui se déroule
du samedi 04 au samedi 11 novembre, l’Algérie se présente avec douze œuvres cinématographiques

et trois en compétition.

LE COLLOQUE international L’Amus-
naw, le sourcier des convergences civilisa-
tionnelles universelles sur l’œuvre et la
vie de Mouloud Mammeri a clôturé ses
trois jours de travaux, ce dimanche 05
novembre, au Salon international du livre
d’Alger, par la présentation des recom-
mandations.
Les participants à cette rencontre ont
appelé à l’élaboration d’un « programme
pour la publication et l’édition » des textes
et œuvres de Mammeri non publiés, et
cités dans plusieurs entretiens (cinquième
roman, pièce de théâtre et mémoires de la
seconde guerre mondiale) et leur traduc-
tion en tamazight, en arabe et en anglais.
Ils ont également appelé à baptiser du nom
de Mammeri l’amphithéâtre 1 de l’univer-
sité d’Alger où il a enseigné la langue
amazighe de 1965 à 1973, rapporte
l’Agence presse service d’Algérie. Outre
l’accompagnement de tout projet de film
documentaire sur Mammeri conduit par
des cinéastes professionnels, les partici-
pants ont recommandé l’institution d’un
prix national intitulé Amusnaw (L’érudit)
qui sera attribué à l’auteur d’un travail de
recherche important sur l’amazighité, écrit

dans cette langue. Le Haut commissariat à
l’amazighité (HCA) présentera le projet
aux parties concernées. Les conférenciers
ont également appelé à l’institution d’un
autre prix international Mouloud Mamme-
ri- L’unité africaine pour une contribution
à la promotion des langues africaines. Le
prix récompensera la meilleure œuvre sur

le patrimoine immatériel africain. Le pro-
jet sera présenté à l’Unesco conformément
au texte des recommandations. Les parti-
cipants recommandent aussi de baptiser
du nom de Mouloud Mammeri le musée
national du Bardo ou le centre national de
recherches préhistoriques, anthropolo-
giques et historiques, ou les deux. Le col-
loque international sur la vie et l’œuvre du
chercheur-anthropologue, linguiste et
écrivain Mouloud Mammeri (1917-1989),
organisé par le Haut commissariat à
l’amazighité, dans le cadre de la célébra-
tion du centenaire de sa naissance, parallè-
lement au 22e Salon international du livre
d’Alger (Sila), a vu la participation d’aca-
démiciens, d’anthropologues et de lin-
guistes étrangers et algériens. Durant ces
trois jours d’échange et de débat, ce col-
loque sera animé autour de trois théma-
tiques: Du local à l’universel, signification
de l’anthropologie participante : Mamme-
ri un cas d’école ; Au cœur de l’œuvre lit-
téraire mammérienne ; L’œuvre linguis-
tique amazighe de Mammeri, des parlers
éclatés à une langue de civilisation.

R. C

COLLOQUE INTERNATIONAL SUR MOULOUD MAMMERI

Pour l’institution de prix

SORTIR
FINLANDE
Semaine culturelle finlandaise. Célébra-
tion du centenaire d’indépendance de la
Finlande. 
Master-class pour violoncelle, flûte et
piano avec des musiciennes finlandaises:
le mercredi 08 à l’Institut national supé-
rieur de musique d’Alger. 
Concert du trio de musique classique:
Martta Valkeus (violoncelle), Jenni
Metsälä (flûte) et Hilkka Piipponen
(piano): jeudi 09 novembre. 19h. Amphi-
théâtre de la Radio Algérienne.  

TERROIR 
Exposition Articity, arts et produits du ter-
roir. Du jeudi 09 au samedi 11 novembre.
Centre commercial City Center, Alger.
Céramique, bijouterie, poterie, confec-
tion, stylisme, produits de consommation,
production nationale. 

HUMOUR
Spectacle Liberté ! (avec un point d’ex-
clamation). Jeudi 09 novembre. 19h30.
Institut français d’Alger. Mise en scène de
William Mesguich. Auteur et comédien
Gauthier Fourcade. Un homme refuse de
faire des choix, et du coup ne fait rien.
Réflexion abracadabrantesque sur la liber-
té, il y est question de multinationales et
de religions, mais aussi d’amour, de mou-
lins à paroles produisant de l’électricité,
de voitures dont le volant ne peut tourner
qu’à droite et de Romains ayant l’embar-
ras du choix pour aller à Rome.

MONNAIE
Exposition Mémoire du musée: numisma-
tiques islamiques entre richesse et diversi-
té. 19 pièces de monnaie de l’ère des
Almohades au Maghreb au 12e siècle ; 07
pièces de Beni El Ahmar en Andalousie
ou la dynastie des Nasrides (1237-1492).
Musée Ahmed-Zabana d’Oran jusqu’au
dimanche 12 novembre. 

TOURNEE
Spectacle humoristique Deux mètres de
liberté de Reda Seddiki. Hôtel Le Méri-
dien à Oran: lundi 13 novembre à 18h.
Auditorium de la Faculté de médecine de
Tlemcen: mardi 14 à 16h30. Institut fran-
çais d’Alger: jeudi 16 novembre à 19h30.
Récit sur l’exil en France. Il ne tarde pas
à réaliser alors que l’image qu’il a de la
terre de Liberté, d’Egalité et de Fraternité
n’est pas vraiment correcte.

BLEU
L’artiste peintre Karim Meziani expose
Bleu Mystique jusqu’au jeudi 16
novembre. Seen Art Gallery. Dely Bra-
him-Alger. Un ensemble de toiles mono-
chromes dominées par un bleu éclatant
que l’artiste utilise comme base à l’ex-
pression du « sacré » dans une vision
mystique et philosophique du monde.

PATRIMOINE
Conférence Le patrimoine et l’imaginaire
esthétique par Ridha Djemai, docteur en
philosophie de l’art et enseignant-cher-
cheur au département des arts à l’Univer-
sité de Mostaganem. samedi 25
novembre. 14h. Dar essouf-Ecole natio-
nale de conservation et restauration des
biens culturels. Casbah d’Alger. 

DESSIN 
Exposition Panorama du plasticien Eric
Fonteneau jusqu’au jeudi 21 décembre.
Institut français d’Alger. Vernissage en
présence de l’artiste. 18h. Le visiteur sera
confronté à un tableau panoramique
constitué de 25 dessins juxtaposés (14m
de long et 2m de haut). Les thèmes domi-
nants seront ceux de la nature: végétation,
topographie, espaces maritimes…
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MORPHINE :

JE DISCERNE LE VRAI
DU FAUX

LA MORPHINE est connue et utilisée depuis
l’antiquité pour soulager les douleurs
intenses, notamment les douleurs aigües,
après une opération ou dans un contexte d’ur-
gence médicale.
SI ON ME DONNE DE LA MORPHINE,

C’EST QUE JE SUIS
À L’ARTICLE DE LA MORT ?

Non, l’OMS, a défini 3 catégories d’antidou-
leurs selon son intensité. La morphine est par-
faitement justifiée pour les douleurs intenses,
qu’elles soient aiguës (après une opération
par exemple) ou chroniques comme au cours
d’un cancer. De plus, l’intensité de la douleur
n’est pas parallèle à la gravité de la maladie.

LA MORPHINE REND-ELLE
DÉPENDANT ?

Non. La morphine est un dérivé de l’opium.
Elle est classée comme stupéfiant et son utili-
sation est très réglementée. Certaines per-
sonnes imaginent devenir toxicomanes… Les
études scientifiques montrent que la morphi-
ne utilisée dans de bonnes conditions pour
traiter la douleur, n’entraîne pas de toxicoma-
nie, même si elle est prise longtemps.

PRENDRE DE LA MORPHINE
FAIT-IL TOUT LE TEMPS DORMIR ?

Non. La morphine provoque une somnolence
au début du traitement, ou lorsque les dosages
augmentent. Cette somnolence est générale-
ment passagère et s’atténue progressivement :
il faut que votre corps ait le temps de s’adap-
ter… Si la somnolence persiste ou s’accentue,
votre médecin peut diminuer les dosages ou
vous prescrire d’autres médicaments.

LA MORPHINE A-T-ELLE
BEAUCOUP D’EFFETS

INDÉSIRABLES DIFFICILES
À SUPPORTER ?

Non. La morphine a comme tout médicament
des effets indésirables. Ils ne sont pas systé-
matiques et peuvent être contrôlés par des
traitements adaptés (antinauséeux contre les
nausées et laxatifs quotidiens contre la consti-
pation). Chaque personne réagit différem-
ment à la morphine. Si vous ne supportez pas
ses effets indésirables, n’hésitez pas à en par-
ler avec votre médecin.
SI LA MORPHINE NE ME SOULAGE
PLUS, ON NE POURRA PLUS RIEN

ME PROPOSER ?
Non. Si vous avez besoin de morphine, cela
ne signifie pas qu’elle ne sera plus efficace à
un autre moment. Si la morphine ne soulage
plus suffisamment votre douleur, cette derniè-
re devra être de nouveau évaluée et d’autres
antidouleurs que la morphine pourront vous
être proposés.

«AVEC DE LA MORPHINE,
LES GENS DORMENT TOUTE

LA JOURNÉE, CE N’EST PAS UNE
SOLUTION»

Vrai et Faux. La somnolence est fréquente
au début du traitement par morphine ou
lorsque les dosages augmentent. Cet effet est
dû à la fois au manque de sommeil accumulé
à cause de la douleur et à l’action sédative des
opioïdes. Le malade et l’entourage ont parfois
du mal à accepter cet effet secondaire. Pour-
tant, la somnolence est généralement passa-
gère et s’atténue progressivement : il faut lais-
ser au corps le temps de s’adapter au traite-
ment et de récupérer de la fatigue causée à la
douleur. Si la somnolence persiste ou s’accen-
tue, le médecin peut adapter le traitement en
diminuant la posologie ou en prescrivant
d’autres médicaments.
«LA MORPHINE EST UNE DROGUE»
Vrai et faux. La morphine est un opioïde,
c’est-à-dire un dérivé de l’opium. Elle est
classée comme stupéfiant et son utilisation est
très réglementée. Ce contexte fait peur et cer-
taines personnes imaginent donc être plus en
danger en ayant recours à une « drogue «
qu’en supportant des douleurs intenses. Elles
craignent à tort de devenir toxicomanes. Les
études scientifiques montrent que la morphi-
ne utilisée dans de bonnes conditions pour
traiter la douleur, n’entraîne pas de toxicoma-
nie, même si elle est prise à long terme.

LE CANCER est un fléau mondial qui repré-
sente la deuxième cause de décès dans le
monde. En médecine traditionnelle chinoise,
la maladie cancéreuse est la conséquence
d’une dysharmonie entre le yin et le yang.
«De nombreuse études scientifiques ont rap-
porté l’effet bénéfique de l’acupuncture dans
plusieurs symptômes du cancer dont la dou-

leur, nausées et vomissement, dépression,
sècheresse de la bouche, fatigue et insomnie.
De surcroit, cette alternative thérapeutique a
montré leur efficacité vis-à-vis la neutralisa-
tion des effets secondaires des traitements
anticancéreux. 
Selon le spécialiste, les résultats de notre
recherche bibliographique suggèrent que

l’acupuncture joue un rôle important dans les
soins palliatifs pour les cancéreux. En effet,
elle aide à la prise en charge dans la réduction
de la chimiothérapie ou des effets secondaires
induits par la radiothérapie et la douleur can-
céreuse. «Cela représente un traitement d’ap-
point approprié pour les soins palliatifs», a
conclu le spécialiste . 

BENCHENINE DU CENTRE ANTI CANCER DE SÉTIF :

«L’acupuncture joue un rôle important
dans les soins palliatifs pour les cancéreux»

EN CHIRURGIE la prise en char-
ge de la douleur reste plus que
jamais d’actualité et représente un
maillon très important dans le
concept de réhabilitation active.
La chirurgie du sein est l’une des
plus pourvoyeuses de douleur
postopératoire immédiate et chro-
nique. 
Dans notre service 80 patients ont
été opères depuis janvier 2015
jusqu’à ce jour.
L’objectif de notre étude est
d’évaluer l’efficacité et le bénéfi-
ce des blocs inter-pectoraux sur la
douleur postopératoire dans la
chirurgie du cancer du sein.
C’est une étude prospective, des-

criptive, uni-centrique menée au
service de chirurgie générale du
CHU de Sétif depuis janvier 2015
jusqu’à ce jour. Tous les patients
sont âgés de plus de 18 ans. Les
patients candidats a une mastecto-
mie bilatérale ont été exclus de
l’étude. 
Les paramètres étudiés étaient la
qualité de l’analgésie (évaluée par
l’échelle numérique) au repos
ainsi qu’à la mobilisation, la
consommation de morphine
durant les premières 48 heures du
postopératoire et la survenue
d’éventuelles complications.
Au total 80 malades d ont été opé-
rés dont l’âge moyen est de 51

ans. Les scores de douleur n’ont
pas dépassé 04 sur l’échelle
numérique au repos pour l’en-
semble de nos patients tout au
long de la durée de l’étude. A la
mobilisation la moyenne des
scores a dépassé 04 à H12 et H18.
La consommation en moyenne en
morphine au bout de 48heures
était de 6mg. Aucune complica-
tion n’a été enregistrée.
Les blocs inter-pectoraux procu-
rent une analgésie postopératoire
très intéressante dans la chirurgie
du cancer du sein. En plus de la
qualité d’analgésie, ils permettent
une épargne de consommation en
morphine et par conséquent de

minimiser les effets secondaires
qui font suite (nausées, vomisse-
ments, rétention urinaire… et
pourquoi pas sur le risque de
chronicisation de la douleur ?).
«Différents protocoles d’analgé-
sie postopératoire ont été propo-
sés dans la littérature, chacune
d’entre eux présente des avan-
tages et des inconvénients. 
Les blocs inter-pectoraux sont des
techniques simples, d’apprentis-
sage facile, dépourvus de compli-
cations et qui peuvent être une
alternative prometteuse au bloc
para vertébral, le gold standard
pour l’analgésie postopératoire
dans la chirurgie mammaire».

PLACE DES BLOCS INTER-PECTORAUX DANS LA CHIRURGIE DU CANCER DU SEIN

La chirurgie du sein est l’une des plus
pourvoyeuses de douleur postopératoire

EN ALGÉRIE, la prise en charge
de la douleur post opératoire est
réalisée dans la plupart des ser-
vices. Cependant, à ce jour, il n’ya
aucune ligne directrice nationale,
qui permet de guides la gestion de

la douleur postopératoire. Raison
pour laquelle, en octobre 2016 la
société algérienne d’évaluation et
de traitement de la douleur a initié
une enquête nationale dont l’ob-
jectif était, dans un premier temps

de faire un état des lieux, afin de
proposer des recommandations
pour promouvoir la gestion de la
douleur postopératoire et unifor-
miser les conduites thérapeu-
tiques. A l’issue de cette enquête,

un comité d’experts multidiscipli-
naires s’est réuni et en se basant
sur des recommandations de dif-
férentes sociétés savantes à savoir
l’American pain society, la socié-
té française d’anesthésie...

DR D. BENMOUSSA À PROPOS DES DOULEURS POST OPÉRATOIRES 

En Algérie, sa prise en charge est réalisée
dans la plupart des services

La prise en charge peut
effectivement avoir un coût,
mais la non-prise en charge

coûtera, par contre, plus cher»,
a indiqué le Dr Yacine Hadjiat,
médecin de la douleur, lors de

son intervention. 

L a douleur est encore trop souvent
considérée comme un symptôme
secondaire lors des pathologies cancé-

reuses et sa non prise en charge à des réper-
cussions très importantes sur la qualité de vie
des patients, leur entourage ainsi que la socié-
té. La prise en charge de la douleur cancéreuse
est cependant très simple à contrôler pour peu
que les traitements soient disponibles et les
médecins former à l évaluer et la soulager.
«Une douleur cancéreuse non prise en charge
contraint le patient parfois à abandonner sa
chimiothérapie et à souhaiter la fin de vie», a
précise Dr Hadjiat 

Selon le spécialiste, le coût du traitement de la
douleur est également sans commune mesure
avec les traitements anti cancéreux et donc ne
devrait pas être un frein. Les deux traitements
doivent être considéré ensemble de manière
systématique. Les conséquences de la non
prise en charge de la douleur au delà de la pro-

blématique éthique qu’elle soulève a égale-
ment un coût économique majeur. Ce cout
économique s évalue de différentes manières,
notamment par la surconsommation de soins
(visites aux urgences, hospitalisations ...) ou
également par l impact sur l emploi ou les
familles 
Le spécialiste a souligné que «, réalisée dans
un hôpital en Californie, des études améri-
caines ont évaluer le coût par an par hôpital de
la prise en charge non optimale de la douleur
à 5 million de dollars. Les conséquences de la
non-prise en charge de la vie sociale du
patient, notamment sur le plan employabilité
révèle que «40 % des patients arrêtent de tra-
vailler à cause de la douleur et 60% pour des
douleurs cancéreuses, soit un manque à
gagner de 10 000 euros par malade et par an».
«Afin de remédier à cette situation, nous
devons considérer la douleur comme une
objectif thérapeutique prioritaire au même
titre que la pathologie cancéreuse elle-même,
a t-il conclu. 

A. A.

LE DR YACINE HADJIAT, MÉDECIN DE LA DOULEUR : 

«La prise en charge peut avoir un coût, mais la
non-prise en charge coûtera plus cher»

PAGES ANIMÉES PAR AMINA AZOUNE
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13 L’INFLUENCE
DE LA MALADIE
CANCÉREUSE
ET DE LA DOULEUR
SUR LA RÉINSERTION
PROFESSIONNELLE
Près de la moitié
des sujets gardent
des séquelles
de leur maladie

LA DOULEUR a gêné les travailleurs
de reprendre leurs emplois dans 41%
des cas. 
Le cancer laisse des séquelles
persistantes chez une proportion non
négligeable de travailleurs. Les
objectifs de cette communication
étaient de décrire les facteurs gênant
le retour à l’emploi auprès des
travailleurs ayant vécu un cancer et
surtout d’étudier l’influence de la
douleur dans le processus de
réadaptation au travail.
Le spécialiste a indiqué qu’une étude
épidémiologique descriptive se
déroule depuis le premier février
2017 au niveau du service
d’oncologie médicale de l’EPH
Rouïba, réalisée auprès des patient
ayant vécu un cancer et repris le
travail. 
Ces patients ont été interviewés en
face à face par les médecins
enquêteurs et dont les résultats
préliminaires de l’enquêtes en cours
ont montré que la moyenne d’âge des
57 patients interviewés était de 49,8
ans avec une majorité féminine. Près
de la moitié des sujets ont gardé des
séquelles de leur maladie. 
La douleur a gêné les travailleurs de
reprendre leurs emplois dans 41%
des cas et la réadaptation
professionnelle a permis le retour
précoce au travail chez un tiers des
travailleurs.

DOULEURS
ORO-FACIALES
DANS LES
DYSFONCTIONS
DE L’APPAREIL
MANDUCATEUR 
Les douleurs sont
un premier motif
de consultation
des patients 
LES DOULEURS sont un premier
motif de consultation des patients
présentant des symptômes d’un
dysfonctionnement de l’articulation
temporo-mandibulaire (DAM) et ont
des expressions très variables, selon
l’état psychologique du patient.
Ces douleurs sont soit des myalgies,
soit des douleurs ligamentaires ou
bien arthralgies. 
Ces différents types de douleurs sont
le plus souvent simultanément
présents et accompagnés de bruits
articulaires ou de dyskinésie.
L’attitude thérapeutique devant ce
type de douleurs est principalement
conservatrice. 
Elle repose essentiellement sur des
techniques de kinésithérapie maxillo-
faciale et sur une mécanothérapie.
Conjointement si nécessaire, un
traitement médical peut être prescrit,
toujours pour une période limitée, et
son effet reste provisoire.
Le but de ce travail est d’effectuer
une muse au point sur les douleurs de
l’articulation temporo-mandibulaire,
afin d’orienter la thérapeutique qui
très souvent, repose sur des moyens
non invasifs, permettant
de soulager tout ou une partie des
douleurs.

«EN GÉNÉRAL les malades de réanimation
subissent obligatoirement des gestes dou-
loureux dont la prévention et la prise en
charge n’a connu depuis un certain temps
aucune mise à jour. Si la douleur n’est plus
le passage obligé pour la guérison, les dou-
leurs induites doivent être considérées
comme une complication à prévenir, aussi
systématiquement que l’infection, lors de
tout geste invasif avec des moyens d’ores

et déjà disponibles, a-t-elle conclu. Evaluer
la douleur est généralement nécessaire pour
établir ou confirmer l’existence dune dou-
leur, apprécier son intensité, déterminer les
moyens antalgiques nécessaires, évaluer
l’efficacité du traitement institué et enfin
adapter ce traitement, a-t-elle précisé. 
Selon le Dr Boughanou, l’évaluation tra-
duit une philosophie du soin. Le Choix de
l’échelle en fonction de l’âge, du contexte

et des capacités de communication de l’en-
fant.
«L’Auto évaluation est possible à partir de
4-6 ans, là, une relation de confiance doit
au préalable être engagée entre l’enfant et
l’évaluateur, a-t-elle expliqué 
«Une bonne communication des informa-
tions est essentielle. Plus on apprend à évo-
luer la douleur, plus on la reconnait, a-t-elle
conclu. 

DR TAOS BOUGHANOU, MÉDECIN ANESTHÉSISTE RÉANIMATEUR,
À PROPOS DE LA DOULEUR INDUITE PAR LES SOINS 

«Plus on apprend à évoluer
la douleur, plus on la reconnait»

«L a prise en charge de
la douleur cancéreu-
se reste insuffisante

vu l’accès limité aux analgé-
siques, notamment la morphi-
ne. Seulement deux pharmacies
situées à Alger dispensent de la
morphine, un moyen thérapeu-
tique efficace pour soulager la
douleur, a déclaré le Pr Nadia
Fellah, chef de service d’éva-
luation et de traitement de la
douleur au CHU de Bab El
Oued et présidente de la Socié-
té algérienne d’évaluation et de
traitement de la douleur
(SAETD) lors du 12e Congrès
national de la lutte contre la
douleur qui s’est tenu à l’hôtel
El Aurassi. 
Utilisé comme médicament
contre la douleur, la morphine,
a précisé le Pr Fellah n’est pas
remboursée par la sécurité

sociale. Depuis sa découverte
en 1861, les connaissances sur
la morphine ont beaucoup évo-
lué. À ce jour, la morphine est
le médicament analgésique de
référence pour de nombreux
types de douleurs physiques,
mais ce n’est pas le plus puis-
sant. 
D’autres morphiniques ont une
puissance équivalant entre
quinze et mille fois celle de la
morphine. Cependant, leurs
emplois intraveineux ou intra-
thécal (péridurale ou rachianes-
thésie) les réservent à un usage
en anesthésie-réanimation, par
des médecins et des infirmiers
anesthésistes
Selon un rapport de l’OICS
publié en 2015, et qui a concer-
né 214 pays dont l’Algérie,
révèle que l’utilisation de ces
produits est en nette augmenta-

tion dans certains pays, contrai-
rement aux pays d’Afrique, où
l’on enregistre une régression
qui faut- il, le signaler s’ex-
plique par une législation stric-
te et surtout les problèmes
d’approvisionnement. 
«L’Algérie est classée en der-
nière position après la Tunisie,
avec une moyenne de 0,31 mg
par individu, soit vingt fois
moins que la moyenne mondia-
le. 
« Les recommandations de
l’OICS insistent justement sur
la révision des législations,
l’amélioration du système de
santé, de la formation du per-
sonnel médical chargé de la
prise en charge de la douleur et
les méthodes d’évaluation des
besoins en se référant au guide
d’évaluation des besoins pour
réduire ces inégalités et per-

mettre au maximum de patients
d’avoir accès à ces produits»,
a-t-elle ajouté. 
Qualifiant la douleur de véri-
table maladie nécessitant une
prise en charge, le professeur a
estimé que la sensation de dou-
leur figure parmi les problèmes
de la santé publique. 
«En Algérie la consommation
d’opioides a des fins médicales
est très insuffisante. L’accès
aux opioides est un défi majeur
dans la prise en charge de la
douleur. Pour améliorer la prise
en charge des patients, il faut
approfondir la formation des
professionnels de la santé, élar-
gir la nomenclature des médi-
caments, faciliter l’accés aux
morphines et surtout sensibili-
ser des autoritéssde santé, a-t-
elle conclu le Pr fellah. 

A. A.

12e CONGRÈS NATIONAL DE LA LUTTE CONTRE LA DOULEUR, 

La consommation d’opioïdes
à des fins médicales

est très insuffisante en Algérie
La douleur est une souffrance biopsychosociale, qui ne se limite pas à une douleur physique,

mais la dépasse pour être sociale et psychologique. Il faut prendre en considération ces souffrances
et trouver le bon moyen pour les traiter
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DES AIRBUS TRANSFORMÉS EN
HÔTELS DE LUXE

La compagnie Singapore Airlines a présenté le futur aménagement de ses A380. A bord, les pas-
sagers pourront y trouver des suites spacieuses en première classe, mais aussi des lits doubles
en classe affaire.
Dévoilée ce jeudi, la nouvelle cabine des Airbus A380 de Singapore Airlines offre tout ce qu'il
se fait de mieux pour concurrencer les compagnies du Golfe et de Chine. Un investissement de
850 millions de dollars sur une durée de quatre ans a été réalisé afin de rénover les 19 A380 de
la flotte.
Chaque appareil comptera six suites en première classe, 78 sièges en classe affaire, 44 places
en classe économique premium et enfin 343 en classe économique.
À l'avant de l'avion, les suites comprendront chacune un lit confortable transformable en cana-
pé, ainsi qu'un siège en cuir. Il sera également possible de combiner deux suites pour obtenir un
lit double pour les couples. Les passagers de la première classe partageront également deux
salles de bain, dont une comprenant même une coiffeuse.

"SON SOUHAIT était de rester avec
sa moto".
Ce jeudi, Arnaud Migliorati, 46 ans,
a été enterré avec sa moto dans le
cimetière de Saint-Roch, près de
Tours. Il s'agit d'une première en
France et du second exemple du
genre recensé à l'échelle mondiale. 
Le motard avait perdu la vie il y a
quelques jours sur la route. Une
autorisation exceptionnelle de la
municipalité a permis à ses proches
d'exaucer son dernier souhait, relate
France Bleu Touraine. 
Le maire avait donné sa parole à la
famille du défunt mais devait ensuite

veiller à agir en conformité avec la
loi. Renseignements pris, il s'est
avéré que le voeu n'était pas irréali-
sable. Rien ne l'interdisait du moins.
"Comme c'était une demande spécia-
le, on a demandé un certificat de
dépollution, une norme qui nécessi-
tait un caveau un peu plus profond",
a confié le maire de Saint-Roch,
Alain Anceau. 
Le motard, très apprécié par la com-
munauté régionale des "bikers", a été
enterré dans l'intimité avant un
vibrant hommage de plus de 200
"frères" de la route, rassemblés à
l'occasion de son dernier voyage.

UN MOTARD INHUMÉ AVEC SA
MOTO: UNE PREMIÈRE

Le whisky vendu 8.733 euros le
verre était un faux

LE PATRON du Waldhaus Hotel a fait le voya-
ge jusqu'à Pékin pour rembourser le client
floué.
Vous aviez pu lire cette information insolite sur
7sur7 en août dernier. 
Un Chinois, de passage à Saint-Moritz, une sta-
tion de sports d'hiver ultra-chic du nord de la
Suisse, avait déboursé 9.999 CHF (8.733 euros)
pour déguster un verre de whisky, un Macallan
millésimé 1878.  Le Maccalan est connu
comme étant le whisky préféré de James Bond.
"Au nez, il a la senteur d'un vieux cognac, avec
des notes de Porto, il fond sur la langue, avant
de dégager les notes sucrées laissées par le fût",
avait déclaré Sandro Bernasconi, le patron du

Waldhaus Hotel situé à Saint-Moritz, qui avait
vendu ce breuvage à son client.

Pékin
Seulement voilà, d'après 20minuten.ch, une
expertise a été réalisée par le laboratoire écos-
sais spécialisé Rare Whisky 101, régulièrement
consulté à l'occasion de ventes aux enchères de
whiskies. Résultat des courses: la boisson
dégustée par le client était un whisky conçu
entre 1970 et 1972.
Afin de prouver "que les Suisses sont des gens
honnêtes et qu'ils ne pratiquent pas l'arnaque",
Sandro Bernasconi a fait le voyage jusqu'à
Pékin pour rembourser le client floué. Classe.

EMMANUEL MACRON CHANGE
DE TAILLEUR

LE PRÉSIDENT FRANÇAIS va changer de tailleur, selon une information de
Closer. Emmanuel Macron se fournira désormais chez Smuggler, afin de s'ha-
biller 100% français.
Smuggler serait en effet le seul tailleur parisien à confectionner ses costumes en
France, plus précisément à Limoges, selon le site internet du magazine people.
Comptez entre 800 et 1200 euros pour un costume de la marque. 
Après l'"affaire" des costumes sur mesures de François Fillon à plusieurs mil-
liers d'euros en provenance de la très prestigieuse maison Arnys, Emmanuel
Macron avait fait de sa garde-robe un élément de communication politique.
Pour son investiture à l'Élysée, sa directrice de communication de l'époque,
Laurence Haïm, avait révélé que le président s'habillait chez "Jonas & Cie", un
tailleur situé dans le 2e arrondissement de Paris.
Ce n'est pas la première fois que Smuggler habille un homme politique. Arnaud
Montebourg, grand défenseur du "made in France", est l'un de ses illustres
clients. L'ancien ministre du Redressement productif avait même prêté ses traits
pour en faire la promotion.
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Microsoft Word adopte l'écriture inclusive

A lors que l'écriture inclusive fait
plus que jamais débat, l'Acadé-
mie française allant même jus-

qu'à évoquer « un péril mortel » pour la
langue française, Microsoft a décidé de
suivre le sens de l'histoire à travers la der-
nière mise à jour de son logiciel de traite-
ment de texte Word.
Pour rappel, l'écriture inclusive consiste à
rendre neutre le genre pour davantage de
respect et d'égalité entre tous les individus
et ainsi aboutir à un langage plus policé,
politiquement correct et en aucun cas
sexiste.

DES SUGGESTIONS PLUS NEUTRES
ET NON SEXUÉES
Désormais, les utilisateurs de Word ont
donc la possibilité, s'ils le souhaitent, de
modifier tout ou partie du langage spéci-
fique au genre. 
De fait, le programme cible le langage
sexué, qui peut être perçu par certaines
personnes comme stéréotypant voire
excluant et propose une solution de rem-
placement à travers un langage inclusif.
Par exemple, Word propose de remplacer-
policiers par agents de police. D'autres
termes, comme nègre ou Indien (d'Amé-
rique), jugés quant à eux racialement sen-
sibles, sont soumis à des suggestions plus
neutres.
Cette nouvelle fonctionnalité est acces-

sible en effectuant un clic droit sur le mot
de son choix, via l'option « Langage inclu-
sif » avec un avertissement selon les cas

de figure (« Évitez cette expression déni-
grante pour les femmes », « Évitez ce
terme potentiellement offensant » ou

encore « Évitez ce terme racialement sen-
sible ») et diverses suggestions de rempla-
cement.

La dernière mise à jour du logiciel de traitement de texte Word de Microsoft propose une option de correction
orthographique qui prend en compte les règles de l'écriture inclusive.

INTELLIGENCE ARTIFICIELLE : SHELLEY, UNE
IA QUI DONNE LA CHAIR DE POULE

UNE ÉQUIPE du Massachusetts Institute of Technology (MIT) a créé une intelligence arti-
ficielle (IA) baptisée Shelley qui collabore avec les humains via Twitter pour inventer des
histoires d'horreur. Les récits sont élaborés par séries de phrases écrites à tour de rôle par
la machine et les internautes.
À point nommé pour la fête d'Halloween, une équipe du Massachusetts Institute of Tech-
nology (MIT) a trouvé une façon originale de vanter les mérites de son intelligence artifi-
cielle (IA), la première du genre à collaborer avec les humains pour écrire des histoires
d'horreur.
Elle a été baptisée Shelley en hommage à Mary Shelley, auteur du roman Frankenstein ou
le Prométhée moderne. L'IA Shelley a été entraînée à partir d'une base de 140.000 histoires
d'épouvante puisées sur le site communautaire Reddit (sous Reddit : r/nosleep). Elle se sert
de ces contenus pour amorcer une histoire et inviter des participants humains à la complé-
ter à tour de rôle. Cela se passe sur le compte Twitter @shelley-ai.
Tout internaute parlant anglais peut participer au récit
La construction du récit repose sur le principe littéraire collaboratif du round robin, où plu-
sieurs personnes élaborent un récit en rédigeant chacune un chapitre. Dans le cas de l'ex-
périence du MIT, la construction se fait à coup de tweets, ces messages courts de 140
caractères. Toutes les heures, Shelley lance une nouvelle histoire suivie du hashtag #your-
turn. Tout internaute parlant anglais peut participer au récit en ajoutant son tweet à la suite
des autres.
« L'imagination » de l'IA Shelley repose sur un réseau neuronal récurrent multicouche et
un algorithme d'apprentissage en ligne qui s'enrichit au fur et à mesure des réponses faites
par les contributeurs humains. On peut découvrir une compilation de ces histoires courtes
sur le site Internet de Shelley. Les propositions de l'IA apparaissent en gras dans le texte.
Le style n'est pas de haute volée, mais Shelley démontre tout de même un certain à-propos
dans sa capacité à rebondir sur les orientations du récit. 

L’IA DE GOOGLE S’ENTRAÎNE AVEC
YOUTUBE POUR IDENTIFIER LES GESTES

HUMAINS

GOOGLE a créé une base de données composées de vidéos YouTube pour entraîner une
intelligence artificielle à identifier 80 gestes humains : se serrer la main, parler, courir,
marcher... Pour rendre ses services plus efficaces, affirme l'entreprise.
Grâce à ses services en ligne, Google dispose d'une masse de données enrichies gra-
cieusement par ses utilisateurs dont l'entreprise se sert pour faire avancer ses travaux en
intelligence artificielle (IA). Le géant californien vient d'annoncer la création d'une
base de données constituée à partir de vidéos YouTube qui servira à entraîner des algo-
rithmes à reconnaître les actions humaines.
Nommée AVA, pour atomic visual actions, elle contient 57.600 séquences vidéo de trois
secondes montrant une ou plusieurs personnes accomplir des gestes précis. Elles sont
accompagnées d'un fichier contenant une description de ces gestes. L'image en tête de
cet article montre des instantanés extraits de ces vidéos. C'est ainsi qu'un algorithme
pourra apprendre à reconnaître une poignée de mains ou un baiser.
Google veut perfectionner ses méthodes d’analyse prédictive
AVA détaille 80 actions humaines parmi les plus courantes : être assis ou debout, courir,
téléphoner, s'étreindre, trinquer, se brosser les dents, écrire, danser, fumer, etc. Google
n'a pas puisé dans des vidéos d'amateurs, mais dans des films et des séries avec des
acteurs professionnels. Dans l'article scientifique (arXiv) qui accompagne cette annon-
ce, les experts de Google reconnaissent que ce type de contenu est un peu biaisé du fait
de la mise en scène et de la dramatisation de certaines actions, mais ils assurent que cet
outil est plus complet que ce qui existe dans ce domaine.
Grâce à cette base de données, Google va pouvoir perfectionner ses méthodes d'analyse
prédictive, que ce soit pour mieux cibler ses publicités ou repérer des contenus à modé-
rer sur YouTube. Mais l'article trace une perspective plus vaste qui est d'enseigner aux
machines à « comprendre ce que les humains font, ce qu'ils pourraient faire et ce qu'ils
cherchent à accomplir ».
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POURQUOI CERTAINES FLEURS
SE REFERMENT LA NUIT ?

LA FERMETURE la nuit des pétales de certaines fleurs
est un mécanisme de protection de ce qu’elles ont de
plus précieux : leurs organes reproductifs. Ainsi à l’abri,
étamines, pollen et pistils sont mieux préservés du froid

et de l’humidité nocturne.

Le mécanisme de fermeture nocturne des fleurs
Le mouvement de fermeture des pétales, mais aussi des
feuilles chez certaines espèces, fait partie de ce que l’on
appelle les mouvements de veille et de sommeil, ou
encore nyctinastie. 
Contrôlée à la fois par la variation de lumière, par la
température et parfois par un rythme biologique interne,
la concentration en ions calcium Ca2+ des cellules se

modifie. Cette modification entraîne un changement de
pression osmotique et donc de turgescence des cellules.
Comme ce changement est inégal entre la face inférieure
et la face supérieure du pétale ou de la feuille, il pro-
voque une déformation qui aboutit à la fermeture de
l’organe végétal. 
Au matin, les stimuli antagonistes inversent le processus
et la fleur s’ouvre à nouveau.

Le géographe Michel Foucher
décrypte le projet phare chinois

« La Ceinture et la route » qui
vise à revitaliser les anciennes

routes de la soie afin de
désenclaver une partie de son

territoire.

L e 14 et 15 mai 2017, 29 chefs
d'Etats et de gouvernements se
retrouvent à Pékin (Chine) pour

participer au Sommet de coopération inter-
nationale " La Ceinture et la route " orga-
nisé à l'initiative du Président Xi Jinping.
Cette entreprise de très grande envergure
qui va redessiner le paysage géopolitique
mondial vise à rouvrir et aménager des
routes commerciales qui, pour certaines,
empruntent les célèbres et antiques "
routes de la Soie " suivies par les carava-
niers du IIe siècle avant notre ère au XVe
siècle. 
Michel Foucher, géographe, ancien
ambassadeur et directeur du Centre d'ana-
lyse, de prévision et de stratégie du minis-
tère des Affaires étrangères (CAPS), titu-
laire de la chaire de géopolitique appliquée
au Collège d'études mondiales de Paris,
décrypte ce vaste projet aux lourdes consé-
quences politiques et stratégiques.

EN QUOI CONSISTE LE PROJET  LA 
« CEINTURE ET LA ROUTE » AUTOUR

DUQUEL 29 CHEFS D’ETAT SE
RÉUNISSENT CE WEEK-END À L’INVI-

TATION DE LA CHINE ?
Michel Foucher : C’est le grand dessein du
Président chinois Xi Jinping, sa priorité
diplomatique depuis quatre ans, nommée
en chinois « Yidai, Yilu » (« One Belt, One
Road »/ OBOR). Il concerne plus de 60
pays avec une vocation géoéconomique,
l’une terrestre, l’autre maritime. La Chine
veut ainsi marquer son engagement dans la
mondialisation sans frontières. Elle sou-
haite, en redessinant des routes commer-
ciales terrestres, que des convois de mar-
chandises se rendent par le rail directement
à Londres ou Duisbourg (Allemagne),
Lyon, Madrid, Belgrade, Budapest, Varso-
vie..
mais aussi Téhéran, etc. Les mots clé de
cette initiative sont « connectivité »  (« Hu
Lian Hu Tong ») qui signifie « relier les
fils ». Et c’est déjà concret ! Un train char-
gé de marchandises parti de Yiwu est arri-
vé directement à la gare de Barking, à
Londres, après 19 jours de voyage le 1er
janvier 2017 ; Et un autre a fait le voyage
inverse le 29 avril 2017. La Chine souhaite
faire de même par la mer, en s’affirmant
comme une nouvelle puissance maritime.

QUEL EST LE BUT D’UN TEL PROJET ?
Le premier souci de la Chine est d’intégrer
à son marché intérieur ses provinces de
l’Ouest (Xinjiang, Tibet, Yunnan) en les
faisant bénéficier de débouchés commer-
ciaux. Pour cela, le pays veut réduire les
distances – et donc le temps – sur le conti-
nent eurasiatique en faisant circuler des

trains entre le marché chinois et européen.
La Chine est en effet en surcapacité de
production dans beaucoup de domaines
(acier, matériel ferroviaire etc.) et elle veut
exporter ses biens industriels. 
La Banque mondiale situe cette surcapaci-
té à 10 % du PNB. Le dernier train pour
Duisbourg  - premier port fluvial d’Alle-
magne -  était un convoi de 700m de long
parti de la province du Sichuan avec 50
conteneurs chargés de produits électro-
niques assemblés en Chine par Hewlett
Packard, Acer et Foxconn, un sous-traitant
d’Apple !

D’OÙ EST NÉE CETTE IDÉE PROMUE
PAR XI JINPING ?

Elle est d’abord venue des industriels
européens et américains produisant en
Chine qui voulaient exploiter des voies
ferroviaires plus rapides et plus sûres que
les voies maritimes. L’idée a ensuite été
magistralement reprise par Pékin qui y a
habilement greffé l’idée de la remise en
fonction des antiques « routes de la soie »
terrestres. Rappelons que ces routes,
empruntées par les caravanes de cha-
meaux, partaient de Xian, au Shaanxi et
contournaient par le nord ou par le sud, les
déserts du Xinjiang (Taklamakan et Gobi)
pour aller commercer vers l’Orient proche,
l’empire ottoman, l’empire perse, Venise
et le monde méditerranéen.

DES COMPAGNIES FERROVIAIRES
FRANÇAISES, BRITANNIQUES OU
ALLEMANDES, POURRONT-ELLES

UTILISER CES MÊMES RAILS POUR
RALLIER LA CHINE ?

Trans Eurasia Logistics, une entreprise
allemande, assure déjà ces trajets depuis
quelque temps avec la Deutsche Bahn, la
RZD russe, et Temir Scholy au Kazakhs-

tan. Mais en France, la SNCF semble avoir
eu beaucoup de mal à comprendre l’intérêt
de ce projet. Le problème étant que, pour
l’instant, nous n’avons rien à mettre dans
ces trains en direction de la Chine, d’où
l’énorme dissymétrie et déséquilibre com-
mercial qui en découlent.

EN EST-IL DE MÊME POUR LES
ROUTES MARITIMES ?

Les routes de la soie maritimes n’ont
jamais réellement existé, même si les Chi-
nois ne manquent jamais de les évoquer en
faisant référence à l’amiral Zheng He
(1371-1433). En réalité, celui-ci ne faisait
pas de commerce ! Il a conduit 12 expédi-
tions, mais on qualifierait aujourd’hui ces
voyages de « missions d’évaluation de la
menace ». 
A l’époque, ayant constaté que la Chine
était en sécurité, les autorités avaient fait
brûler toute leur flotte et avaient refermé le
pays sur lui-même ! Ce n’est que récem-
ment que la Chine redécouvre qu’elle peut
être une puissance maritime. 
Elle mène une politique que l’on a coutu-
me d’appeler la « politique du collier de
perles » et qui ressemble étrangement à la
stratégie de la « route des Indes » conduite
par les Britanniques au XIXesiècle avec
les comptoirs maritimes de Gibraltar,
Malte, Chypre, 
Alexandrie, Suez, Aden, Bombay, Colom-
bo, Singapour, Hong Kong, etc. Les Chi-
nois ont juste inversé le sens de la route !
Ainsi, en mer de Chine, ils aménagent
actuellement un grand port au sud du Sri
Lanka ; ils font de même aux Maldives, à
Suez, et on conclut la location longue du
port de conteneurs du Pyrhée (Grèce)…
L’activité de construction portuaire des
Chinois dans le monde est impressionnan-
te ! 58% des cinquante premiers ports

mondiaux de conteneurs leur appartien-
nent ! Il existe d’ailleurs un débat en Chine
aujourd’hui sur cette notion de Terre et de
Mer. Le dernier Livre Blanc de la Défense,
le huitième, insiste sur cette nouvelle
dimension. 
La marine chinoise est d’ailleurs en train
de s’installer à Djibouti… Des ambitions
qui inquiètent les Etats-Unis.

CES ROUTES NE SONT-ELLES DESTI-
NÉES QU’AU COMMERCE ?

La grande affaire va être aussi le digital. Il
faut savoir que les Chinois sont très inté-
ressés par le grand marché du digital de
l’Union Européenne, et ils veulent s’y
connecter ayant des intérêts considérables
dans ce secteur. 
Les Chinois veulent surtout s’affranchir du
monopole occidental sur les câbles
optiques sous-marins ! L’enjeu est straté-
gique et doit être suivi de très près. Les
Chinois souhaitent en réalité court-circui-
ter les réseaux américains. Et créer un
grand marché informatique transcontinen-
tal avec des fleurons parmi lesquels Hua-
wei et China Mobile.

LA CHINE EST-ELLE LE SEUL PAYS AU
MONDE À AVOIR UNE TELLE VISION

GLOBALE?

Aucun Etat dans le monde n’a aujourd'hui
un projet de cette ampleur. Seules les
entreprises du GAFA (Google, Amazon,
Facebook, Apple) en Californie ont une
telle offre de mondialisation. Mais il s’agit
d’entreprises privées, non d’Etats. 
Comme la nouvelle diplomatie américaine
semble suggérer qu’elle va se retirer des
affaires du monde, les Chinois se sentent
prêts à prendre le leadership et relier les
deux pôles de l’Eurasie.

CHINE: 

La Ceinture et la Route, un projet
mondial qui a un train d’avance….
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Combien de supercontinents de type

'pangées' depuis la formation de la Terre ?
Notons aussi que puisque la croûte

continentale était déjà massivement
formée il y a environ 2,5 Ga les zones de

subduction viendront ajouter de nouveaux
terrains sur les cœurs anciens des

premières pièces du puzzle continental,
ces pièces étant particulièrement rigides

elles sont stables et les zones ajoutées en
leurs bordures seront accolées le long de

sutures matérialisant les zones subduction
dont elles proviennent. On voit donc que

les premières zones stables se renforcent
avec le temps et constituent des cratons,

c'est-à-dire de vastes portions du domaine
continental par opposition aux zones

instables déformées dont les orogenèses
sont l'expression suite à la disparition des

domaines océaniques liée à la
compression induite par subduction.

Q uels sont donc les épisodes de ‘maximum pac-
king' c'est-à-dire de formation de superconti-
nents à travers les temps géologiques ? Vu la

complexité du problème liée à la disparition des témoins
les plus anciens à travers les cycles orogéniques, la litté-
rature n'est pas unanime non seulement sur le nombre
exact de ces supercontinents mais également sur leurs
noms, particulièrement ceux situés à la fameuse limite de
2,5 Ga (transition Archéen/Protérozoïque), ensuite l'ac-
cord est bon dans les grandes lignes [15]. Chaque super-
continent formé sera disloqué et mènera à travers une
nouvelle phase d'assemblage au supercontinent suivant,
parcourant ainsi idéalement la totalité d'un cycle de Wil-
son sur 300 à 500 Ma. L'essentiel de l'histoire est inscrit
dans les sédiments des bassins formés pour la plupart sur
la croûte océanique dont l'âge moyen est de 55-60 Ma
(elle n'excède pas 180 Ma) : depuis qu'elle existe et se
forme elle est donc recyclée dans les zones de subduction
en moyenne tous les 60 Ma avec les sédiments du bassin.
Les premières croûtes océaniques se seraient mises en
place vers 3,86 Ga (encore matière à débat) ce qui
implique que la croûte océanique aurait subi plus de 60
recyclages depuis la limite Hadéen/Archéen (4,0 Ga). 
Cela représente un recyclage de 7% du manteau supé-
rieur[16] ou 21 fois la surface terrestre.  C'est dire que les
messages sédimentaires furent dans leur grande majorité
effacés… ou fortement altérés.
Le décryptage patient de ce qui a 'échappé' à la disparition
par subduction permet finalement de distinguer avec une
très grande certitude la succession des pangées 
suivantes :
Au travers de ce rapide parcours on voit que les plaques
tectoniques sans être homogènes dans leur constitution
sont néanmoins liées à une certaine logique, celle de l'ac-
crétion de terrains plus jeunes venant se ‘coller' sur leurs
bordures. Les plaques sont donc constituées de cœurs plus
anciens représentant les premières périodes de cratonisa-
tion[21]. En décortiquant la composition géologique de
l'ensemble des plaques actuelles, deux grandes périodes
d'accrétion sont bien visibles, la première la plus ancienne
autour de 3,0 à 2,5 Ga dont les terrains sont aujourd'hui
dispersés dans le ‘Gondwana Est' (comprenant l'Austra-
lie, l'Antarctique Est, le Sri Lanka, Madagascar et l'Inde),
dans la seconde plus récente que 2,5 Ga les terrains sont
liés à ‘Gondwana Ouest' (qui comprend l'Amérique du
Sud et l'Afrique). De nombreux gisements métalliques et
pierres précieuses sont liés à ces vieux cratons et à leur
histoire.

EN GUISE DE CONCLUSION

La tectonique des plaques a bien révolutionné la géologie.
Suite à la mise en évidence de pangées successives consti-
tuées de blocs ou pièces de puzzle agglutinées, une géo-
logie ‘nouvelle' s'est développée dès la fin des années
1980. En effet les plaques ne sont pas homogènes géolo-
giquement et il faut au contraire les considérer comme des
mosaïques de terrains, aujourd'hui appelés 'terranes' [22]
(en français également).  Les terranes sont les fragments
de croûte ou des blocs de l'écorce terrestre, limités par des
failles, qui s'amalgament aux noyaux anciens des conti-

nents. Ce processus agrandit les continents et les refaçon-
ne en patchworks géologiques. L'Alaska est par exemple
un patchwork de fragments d'écorce, épaves de croûte de
l'océan disparu qui existait avant la formation du Paci-
fique.
De même parmi les nombreuses surprises apportées par la
tectonique des plaques figure celle de la relation entre
orogenèse-altération et climat. Les chaînes de montagnes
qui se forment en fin de subduction sont intensément alté-
rées et amorçent ce qu'il est convenu d'appeler aujourd'hui
'la pompe à CO2'. De quoi s'agit-il ? : l'altération des
minéraux silicatés consomment du CO2, alors que l'alté-
ration des minéraux carbonatés présente un bilan
neutre[23]. Il en résulte qu'avec le temps la concentration
du CO2 atmosphérique diminuera et une glaciation pour-
ra se mettre en place. L'altération et l'érosion de l'Hima-
laya il y a 40 Ma aurait consommé 34x la quantité de CO2
atmosphérique actuelle et précipité l'entrée en glaciation
au cours de l'Ere Tertiaire. On observe des épisodes gla-
ciaires succédant aux phases orogéniques anciennes.
Au terme de ce survol, et avant de conclure, il est possible
de suivre en version animée la ronde des continents à tra-
vers les temps géologiques. Les sites les plus connus et
les plus complets sont de Scotese C.R. (par exemple
http://www.ucmp.berkeley.edu/geology/tectonics.html, et
de nombreux autres [24]) établis dans le cadre du Projet
PALEOMAP.
En conclusion, le système géologique est extrêmement
complexe à analyser, mais les connaissances progressent
à grande vitesse grâce à la complémentarité des méthodes
au sein de la géologie elle-même et l'interdisciplinarité
avec l'ensemble des autres sciences. La géologie apporte
sa contribution à la compréhension la plus complète du
‘système Terre' et au-delà… comme nous le rappelle le
premier scientifique qui a posé ses pieds (et son marteau)
sur la Lune en 1972 lors de la mission Apollo 17, il s'agis-
sait du géologue américain Harrison Schmitt…
De 2,9 à 2,2 Ga un supercontinent néoarchéen regroupant
les aires cratoniques de Tanzanie/Zimbabwe/Inde pro
parte/ Antarctique Est/ Baltique pro parte/Sibérie pro
parte. 
Les premiers cratons bien individualisés ont reçu un nom,
le plus ancien à 3,0 Ga est Ur (pro parte en Inde/Afrique
du Sud/Australie, ensuite à 2,5 Ga s'individualise Arctica
(pro parte en Sibérie), et à 2,0 Ga Atlantica (pro parte
Amérique du Sud et Afrique de l'Ouest). Suite à la diffi-
culté de reconstituer les assemblages au cours de ces
périodes si anciennes, d'autres propositions et noms de
supercontinents sont présents dans la littérature, parmi les
plus cités notons : Vaalbara (± 3,6 à 2,8 Ga) et Kenorland
(± 2,7 à 2,1 Ga) ; 
De 1,8 à 1,5 Ga le supercontinent Columbia est formé. Il
porte également d'autres noms (Nuna, Hudsonland) et est
constitué de proto-cratons présents aujourd'hui dans le
cœur des continents Laurentia (= ‘Amérique du Nord),
Australie, Sibérie, Chine du Nord, Kalahari et dans les
boucliers [17] ukrainien et amazonien ;
De 1,1 à 0,75 Ga, Rodinia est le premier supercontinent
dans lequel la plupart des phases du cycle de Wilson sont

bien identifiables suite à une meilleure préservation des
témoins. Rodinia est principalement formé du craton
nord-américain (le futur ‘Laurentia [18]), de la partie Est
du craton européen (le futur ‘Baltica') ainsi que des par-
ties des cratons Amazonie, Afrique de l'Ouest, Australie et
Antarctique ;
De 650 à 500 Ma se forme un nouveau supercontinent
avec de nombreuses appelations : Gondwanaland, Panno-
tia, ‘Vendéen ‘, ‘Pan-Africain'… Les cratons africains y
occupent une position dominante et centrale, ils sont
entourés de ‘Laurentia', ‘Baltica', Australie, Sibérie,
Antarctique.
De nombreux océans se formeront lors de la fragmenta-
tion de ce supercontinent à partir de 500 Ma et le plus
important va séparer l'Amérique du Nord (‘Laurentia') de
l'Afrique, puis de l'Europe. Cet océan porte le nom de
Iapetus et est l'équivalent de l'actuel océan Atlantique qui
se formera lors de la fragmentation de la Pangée permo-
triasique, après que celle-ci aura été formée suite à la dis-
location de Gondwana. Il est intéressant de noter que dans
la mythologie grecque Iapetus est le père d'Atlas, on voit
donc que la succession des supercontinents est semblable
à celle ‘des générations familiales', c'est-à-dire qu'un
cycle semblable se produit lors de la succession des pan-
gées ;
Vers 300 Ma le supercontinent Pangée, le plus célèbre, se
forme et se disloquera au Jurassique (à partir de 175 Ma)
avec l'ouverture de l'Atlantique Central, puis au Crétacé
inférieur avec l'Atlantique Sud et finalement l'Atlantique
Nord au Crétacé supérieur. Il s'agit bien entendu du super-
continent le mieux documenté à l'origine de l'établisse-
ment de la théorie de la tectonique des plaques. Aujour-
d'hui nous sommes à mi-chemin du cycle de Wilson et la
fermeture du cycle dans 50 à 200 Ma sera à l'origine du
prochain supercontinent …
Dans 50 à 200 Ma, en extrapolant les vitesses et direc-
tions de déplacements (mises en évidence grâce au paléo-
magnétisme et aujourd'hui aux GPS avec une précision
meilleure que 1 mm) des continents hérités de la fragmen-
tation de la Pangée, un nouveau supercontinent se forme-
ra principalement à partir de la soudure (orogenèse) des
grandes plaques américaine et européo-asiatique donnant
ainsi naissance à ‘Amasia'. 
Dans ce cadre évolutif la Méditerranée disparaîtra dans au
moins 50 Ma, l'océan Atlantique passera par un stade où
il sera plus large que l'océan Pacifique, la baie de San
Francisco se retrouvera 2000 km plus au nord au niveau
du Canada. … Le regroupement devrait s'effectuer dans
l'hémisphère Nord, près du Pôle Nord, en tenant compte
des directions actuelles des déplacements.
AMASIA, future pangée dans une centaine ou plus ? de
millions d'années : l'Europe devrait se trouver au nord de
la chaîne de montagnes qui se formera suite à la collision
de l'Afrique et de l'Asie (soit juste à droite du milieu, tout
en haut de la figure, on distingue vaguement la Scandina-
vie, renversée un peu plus à droite). L'océan ‘central' à
l'intérieur des continents serait l'équivalent de la Téthys
lors du cycle de Wilson précédent, et pourrait s'appeler
‘Océan du Rift Africain'.
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J. A., ARCHITECTE 05 ans d’expérience
ETUDE et SUIVI, maitrise BIE
AUTOCADE  - ARCHICAD, cherche
emploi. Télé. : (0554) 38.01.70.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

JF. 25 ans sérieuse, titulaire
d’une licence en commerce
International cherche Emploi.
Tél : (0665) 53.77.86

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

Menuisier maîtrisant le travail sur
bois, vernissage et autres, cherche
emploi à temps plein ou à mi-temps
pour villas ou appartements ou autres.
Tél. : (0773) 03.55.91

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

Dame cherche emploi comme
garde-malade, Alger
Tél : (0560).30.08.96

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

H. 50 ans, BEB, cherche
emploi comme gérant de com-
merce ou équivalant 
Tél : (0541).89.99.37

EMPLOI DEMANDES

Loue local 40 M2,  
1er étage, rue Larbi 

Ben Midi Alger
Tel : 0771 13 66 82

Lot de terrain acté d’une superficie de 1000m2  situé à Kaidi- Bordj El Kiffen
Alger, Bâtisse de 300m2 R+1, situé sur un boulevard, avec toutes commodités
(eau, gaz, électricité).  N° Téléphone : 0556.12.60.85 Vend 
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DIABÈTE ET ALIMENTATION : DIABÈTE ET ALIMENTATION : 

5 choses fausses à ne plus croire

Ingrédients:

- Pâte levée feuilleté ( Ma création:
Chneks à la crème de noix de coco).
- Crème de citron ( Tartelettes merin-
guées au citron).
- Pépites de chocolat.
- 1 oeuf.
- Nappage.

Préparation:

- Préparer et abaisser la pâte ( voir Ma
création: Chneks à la crème de noix de
coco) , étaler la crème de citron (Tarte-
lettes meringuées au citron).
- Enrouler un long côté sur lui même jus-

qu'à ce qu'ils se touchent au milieu, pres-
ser et coller avec l'oeuf battu.
- Couper les rouleaux de pâte en tranches
de 2 cm avec un couteau.
- Poser les tranches sur la plaque en les
éspaçant.
- Laissr lever et Badigeonner d'oeuf puis
faire cuire au four préchauffé à 180 °C
pendant 15 à 20 minutes.
- Napper de nappage.

Palmiers au
crème de citron

et pépites de
chocolat

On peut devenir
diabétique à force de

manger trop de sucreries

Que les becs sucrés se rassurent,
un excès de bonbons ou de choco-
lat n'est jamais à l'origine du diabè-
te. "Le diabète n'est pas le résultat
d'une consommation excessive de
sucre", confirme le Dr Hansel. Son
apparition est en effet toujours liée à
la fois à des  facteurs génétiques et
environnementaux : s'il n'y a pas de pré-
disposition, une alimentation très riche en
confiseries ne suffira pas à déclencher du
diabète. En revanche, l'excès de sucres
dans l'alimentation peut contribuer au sur-
poids et à l'obésité abdominale, donc indi-
rectement favoriser l'apparition du diabète
chez les personnes prédisposées. Il ne faut
donc pas en abuser et savourer ces petits
plaisirs de manière ponctue

Pour faire disparaître le diabète,
il suffit de se mettre au régime

"Malheureusement, on ne guérit jamais du
diabète. Si l'on est diabétique, on le restera
toute sa vie, même si on peut améliorer,

voire normaliser pour un temps sa glycé-
mie grâce à des mesures hygiéno-diété-
tiques", rappelle le Dr Hansel. On ne peut
en effet pas espérer faire disparaître la
maladie car les dysfonctionnements en
cause, notamment au niveau de la fabrica-
tion d'insuline par le pancréas, ont plutôt
tendance à s'aggraver avec le temps.

D'autre part, les
efforts utiles côté
hygiène de vie ne
concernent pas que
l'alimentation, mais
aussi l'activité phy-
sique ou le som-
meil, qui sont des
facteurs égale-
ment importants.
"Si une perte de
poids et de tour
de taille a effec-
tivement un
impact direct sur

l'amélioration de
l'équilibre glycémique, elle n'est jamais le
seul objectif recherché lorsqu'on souffre
de diabète", note l'endocrinologue.

Il existe des aliments anti diabète

"On espère toujours trouver une solution
miracle au diabète à travers un aliment ou
un complément alimentaire, mais si cela
existait, ça se saurait", constate le Dr Han-
sel. Aucun aliment n'a un effet protecteur
à lui seul. Et si certaines études scienti-
fiques mettent en avant les vertus de cer-
tains aliments, par exemple celles des
amandes, il ne faut pas les isoler au détri-
ment des autres conseils généraux, sim-
plement les intégrer dans le cadre d'une
alimentation équilibrée globale.

Seuls les aliments sucrés élèvent
la glycémie

"Ce qui élève la glycémie, ce sont les glu-
cides. Et il n'y a pas que les aliments au
goût sucré qui en contiennent", rappelle le
Dr Hansel. Le pain blanc, par exemple,
même s'il n'est pas "sucré" au goût,
contient des glucides et fait partie des ali-
ments qui élèvent le plus la glycémie,
alors que certains fruits l'élèveront moins.
Lorsqu'on est diabétique, ils est indispen-
sable de connaître la teneur en glucides
des aliments (notamment de certains pro-
duits "salés" comme les féculents type riz,
pommes-de-terre...) ou de la surveiller sur
les étiquettes nutritionnelles.

Le diabète est une maladie plus
héréditaire que liée à

l'alimentation

Les causes du diabète de type 1, qui est
une maladie auto-immune, sont mal
connues : elles pourraient être génétiques
mais aussi environnementales. Celui-ci
(que l'on découvre souvent assez jeune)
n'est en effet pas directement lié à l’ali-
mentation ni au surpoids.
Pour le diabète de type 2, qui apparaît

plus tard (surtout après 40 ans), l'alimen-
tation peut en revanche jouer un rôle, au
moins de manière indirecte. En effet, les
dernières études montrent un lien direct
entre surpoids et obésité abdominale et
apparition du diabète de type 2. Cepen-
dant, le surpoids n'est pas le seul facteur
car on peut aussi être obèse et ne jamais
déclencher de diabète. Il existe en effet
des prédispositions génétiques et d'autres
facteurs environnementaux, comme le
manque d'activité physique. 

Ingrédients:

- 2 blancs de poulet.
- 1 oignon.
- 1 bouquet de persil et coriandre.
- 80 g de fromage râpé
- 2 gousses d’ail.
- 1 œuf.
- ½ verre de chapelure.
- 1 cuillère à soupe de sauce soja.
- Sel.
- Pour la friture : Oeuf, farine, chapelure
et l’huile.

Préparation:

-  Dans un robot mixer le blanc de pou-
let, l’ail, l’oignon, le persil et coriandre.

- Ajouter le sel, le fromage, la sauce soja,
la chapelure et bien mélanger.
- A vos mains faire des steaks puis les
passer dans la farine, l’œuf et la chapelu-
re.
-  Faites les frire dans l’huile bien chaude
et les égoutter sur du papier absorbant.
-  Servir les nuggets avec une sauce.

Nuggets de poulet 
au fromage

Vous ne croyez plus aux soins anticelluli-
te ? Voici une recette efficace qui ravira
les sceptiques. En plus, elle est très bon
marché !
Dans le panier de course : 

*une cuillère à café d’huile d’olive  
*une cuillère à soupe de marc de café
(récupéré dans le filtre de la cafetière).

Dans la cuisine : on mélange le marc de
café dans un bol avec l’huile d’olive et on
malaxe bien.

Dans la salle de bain : on applique le
gommage en massant les zones touchées
par la cellulite. La caféine est un puis-
sant actif anticellulite mais pour réduire
visiblement celle-ci, il faut également
bien masser. On pince légèrement la
peau et on remonte toujours en pinçant
vers le haut du corps. Ce mouvement de
bas en haut, répété, fonctionne comme
un palper-rouler assez doux qui tonifie la
peau.

ANTI-ÂGE : 
TOUT CE QUI MARCHE

VRAIMENT !

Courir après sa jeunesse quand on l'a
paumée ? Ah, nan ! Voici les meilleurs
trucs à démarrer illico presto pour
paraître 30 ans très longtemps

Dégainez l'anti-tâches

L'effet anti-âge : sur les peaux qui ont
tendance à pigmenter, les tâches appa-
raissent très tôt (avant 30 ans) et vont
s'accentuant (en taille et en intensité).
Ici, l’actif le mieux adapté en préven-
tion (comme en réparation), c’est la
petite reine des antioxydants, alias la
Vitamine C. Bonus: elle est un excel-
lent allié antirides et elle homogénéise
le teint. Comme le soleil est en grande
partie responsable de l'apparition des
tâches (avec la pilule), associez-la tou-
jours avec une protection solaire dans
la journée. Et n’oubliez pas le dos des
mains et le décolleté.
• A partir de quand: dès 20 ans si vos

parents sont sujets aux tâches et que
vous avez la peau claire et particulière-
ment fine.
• La  fréquence: matin et soir.

Fumeuses, choisissez les AHA

L'effet anti-âge : on le sait, la clope fait
vieillir la peau (et pas que) vitesse
grand V. Limitez les dégâts avec les
acides de fruits (AHA ou LHA). Leur
job ? Stimuler le renouvellement cellu-
laire et la production de collagène
grâce à leur action exfoliante. Un coup
de pouce qui redonne de l'éclat, tant au
quotidien que sur le long terme. À la
première application, vous pouvez res-
sentir une sensation de picotement. Si,
c'est le cas, allez-y mollo pour habituer
la peau : appliquez la crème un jour sur
deux.
• A partir de quand: 25 ans.
• La fréquence: si votre peau supporte

bien l'effet peeling, passez à une
application quotidienne, de préférence

le matin.

UN GOMMAGE ANTICELLULITE 
AU MARC DE CAFÉ
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DETENTE20
1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 

1. Qui manquent d'assurance - 2. Aromatisa - S'adaptera - 
3. Pas plus que - Laiteux - 4. Minuscules - Détiens - 5. Voisine
du Népal - Chaussure de plage - 6. Sur l'almanach - Impose -
7. Drap de protection - 8. Sorti de sa coquille - Salut romain -
9. Possessif - Point de repère - 10. Messager - 11. Galette viet-
namienne - Physicien américain - 12. Ourdie - Notation musi-
cale - 13. Service d'aide urgente - Empressement.

VERTICALEMENT

1. Cris de chevaux - 2. Observant - Elle est utile au chasseur
d'images - 3. Tellement - On ne peut mieux - chef religieux
musulman - 4. Image divine - Coups en l'air - Transporté - 
5. Petite claque - Désarticulé - 6. Mousseux italiens - Echouer
- 7. Fleuve vital - Partie du monde - 8. Sélectionnant - Tumeur
bénigne - 9. Désinvolture - Variété de prune.

HORIZONTALEMENT

DECHIFFRE
AGRAFEE - B
URUS - TUBE 
RE - EMU - OR
ANISE - AIL
DES - TISSU 
E - OSSUS - E
SOLE - LOUE
- LEADERS -

BERNE - TUB
IO - CROIRA 
ELFE - URES
NEO - STASE

VERTICALEMENT 

DAURADES -
BIEN
EGRENE - OLEO-
LE 

CRU - ISOLER - FO
HASES - SEANCE -
IF - METS - DER -
S
FETU - IULE - OUT
FEU - ASSORTIRA 
R - BOIS - USURES 
EBERLUEE - BASE

SOLUTION N° 1762

Mots croisés 9/13 n° 1763

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9 4 6 8 1 3
1 8 2

1 3

2 1 4 5

5 2 4 1
1 7

4 9 6

1 3 4 9 2

4 7 2 6 3 1 8 9 5
9 3 6 8 2 5 7 1 4

8 1 5 4 7 9 2 3 6
1 8 3 7 4 2 6 5 9
6 9 7 1 5 3 4 8 2
2 5 4 9 6 8 1 7 3
3 6 8 5 1 4 9 2 7
5 4 9 2 8 7 3 6 1
7 2 1 9 6 5 4 8

HORIZONTALEMENT 
1. Rendues plus importantes - 2. Fléau - Peau-Rouge - 3. Etablissement anglais - Religion - 4. Instrument de
musique - 5. Mentionnées - Caesium - 6. Qualifie des sommes à régler - Va - 7. Rentrer - 8. En cet endroit -
Valsée - 9. Posa un œil - Plis à la belote.
VERTICALEMENT
1. Prolongement d'une partie principale - 2. Extrait du houx - A quel endroit ? - Dans le temps - 3. Racler du
bois - 4. Animal nonchalant - Vert jaunâtre - 5. Produit blanc - Se promène - 6. Accroche - 7. Chaton - Petite
baie - 8. Dans l'alphabet grec - Hurler - 9. Moitiés d'année.

HORIZONTALEMENT

RABAISSER
OUEST - ASA
UTE - OPTAS 
GO - MUAI - E
EURO - PNEU
ARABLE - PS
U - LIE - OIE
DIALOGUE - 
ESSENTIEL

VERTICALEMENT

ROUGEAUDE 
AUTOUR - IS
BEE - RALAS
AS - MOBILE
ITOU - LEON
S - PAPE - GT
SATIN - OUI
ESA - EPIEE
RASEURSE - L

SOLUTION 
N° 1762

Mots fléchés n° 1763

Finalité
Tissu
Gnon

Celé
Indéfini

Nettoyée

Déesse marine

Agile
Coutumes

Sacre
Réfléchi
Travailler

Termes
Consterné
Conduites

Saison
Aussi

Piquant

Moderne
Equerre
1,188 m

Risqua
Quote-part
Résonne

Erreur
Laid

Liquida

Auxiliaire
Page de canard

Feinté

Existence
Artère
Greffe

Entraîner

Courbées

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1762

- GROGNER
FAITE - GO
RIVE - FOU
ALERTE - G

CLE - RUSE
TASSE - PT
IR - ASPE - 
ODE - SOCS 

N - CHANTA 
NOUA - CRI
ES - TUEES
RAMES - SI

VerticalementHorizontalement

- FRACTIONNER
GAILLARD - OSA
RIVEES - ECU - M
OTER - SA - HATE

GE - TRESSA - US
N - FEU - PONCE -
EGO - SPECTRES
ROUGET - SAISI

Amoureux
Enlève

Petit cube
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- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir 
les chiffres de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région. Le total des
chiffres de chaque région
doit être égal à 45
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Mots croisés 9/9 n° 1763
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DÉTENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 
11. Encourager - 2. Pages - Capitale européenne - 3. Beau-
coup d'eau - Bronzés - 4. Serrer fortement - 5. Etat d'Asie -
Scie, parfois - 6. Correspondu - 7. Tour d'Italie - Suc - 8.
Fragment de lustre - Langue slave - 9. Mémorisé - Person-
nel - 10. Moi philosophique - Race de chevaux - 11.  Fort -
Terrains  - 12. La Goulette est son port - Rêvasse - 13.
Assassinées.

VERTICALEMENT
1. Tuyau de fumeur - 2. Ombellifère aromatique - Irrégu-
liers - 3. Artisan du cristal - Grand récipient - 4. Accroc -
Davantage - Il nous fait défaut - 5. Aujourd'hui passé - Ils
viennent avant les autres -  Découvert - 6. On y paie en rials
- Entrées ou sorties - 7.  Engagées volontaires - Fait une
chandelle  - 8. Pour polir - Soirée - 9. Poire pour la soif -
Endommagés.

HORIZONTALEMENT

INVALIDES
NOIR - NOTA
DUVET - SON
EVENEMENT
LE- ENA - NE
ILS - DINE -
CLOTUREES
AERE - ET - U
T - TIRS - BD

ERIGE - ROI
SE - NAVALS
SEVE - OMET
ELU - PLATE
VERTICALEMENT 

INDELICATESSE
NOUVELLE -
REEL
VIVE - SORTI -
VU

ARENE - TEIGNE
- L - TENDU -
REA - P
IN - MAIRES  -
VOL
DOSE - NET -
RAMA
ETONNEE -
BOLET
SANTE - SUDIS-
TE

SOLUTION N° 1816

Mots croisés 9/13 n° 1817

Mots croisés 9/9 n° 1817

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

5 9 2

2 3

6 1 1 3 5

1 2 7 4

8 3 9 2 1

4 8

3 5 7

2 8 3 5 6

8 9 2

2 8 6 1 3 5 9 4 7
3 5 4 9 7 2 1 6 8
9 7 1 6 8 4 2 3 5
8 3 5 2 4 9 7 1 6
6 1 9 8 5 7 4 2 3
4 2 7 3 6 1 5 8 9
7 4 8 5 1 6 3 9 2
5 9 3 4 2 8 6 7 1
1 6 2 7 9 3 8 5 4

HORIZONTALEMENT 
1. Avait l'avantage  - 2. Sanitaires  - 3. En état d'ivresse - Petit protecteur  - 4.
Appeler à la barre - Eté en mesure - 5. Construites -  6. Consonnes  - Quote-part
- 7. Une des Cyclades  -  Ion négatif - 8. Délations - 9. Boîtier - Assassine.

VERTICALEMENT
1. Tranquillité - 2. Aux anges - Cochon - 3. Elude - Poisson - 4. Adoré - Dans le cri
de l'âne - 5. Forme d'anglais - 6. Fatigué  - Unités de mesure d'angle  - 7. Paresseux
-  Tout petit - 8. Inopportune - Elle a sa charte  - 9. Demi-mouche - Raisonnable.

SOLUTION 
N° 1816

21
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- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45

Mots fléchés n° 1817

Drame nippon
Se blottir (Se)

Sensés

La rumeur
Cases

Dégoûtant

Pouffe
Grecque
Tresse

Colères
Mec

Salubre

Préférai
Unau
Sauf

Perspective

Epargner

Fêtes
Surfaces
Rossée

Revenu
Possessif
Actionné

Parcourus
Troupes

Pariai

Fière
Règle

Page de quotidien

Crie sous bois
Endossa
Libertin

Transpira
Terme d'exclusion

Argon

L'or au lobo
Repas léger

Réduite

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1816

- BERBERE
CALA - NUS
IBERE - ET
RIVERA - O

CLE - UBAC
OLEODUC -
NA  -  PISTE
SIRET- RN

C - AR - FIN
RA - EPICE 
ICI - ITEM
TELLE - SI

VerticalementHorizontalement

- CIRCONSCRIT 
BABILLAI - ACE
ELEVEE - RA - IL
RARE - OPERE  - L

B - ERUDIT -  PIE
EN - ABUS - FIT -
RUE - ACTRICES
ESTOC - ENNEMI
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HORIZONTALEMENT

PARRICIDE

ALBUM - LUS

RE - RATEES

TAPAGES - A

A  - CLIN - TR

NB - ENDORT

TASSE - RIA

ETE - SELON

SEMA - TEST

VERTICALEMENT

PARTANTES

ALEA - BATE

RB - PC - SEM

RURALES - A

IMAGINES -

C - TEND - ET

ILES - ORLE

DUE - TRIOS

ESSARTANT
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TÉLÉVISION  MARDI 23
21.00 : 20 ans d'écart

COMÉDIE SENTIMENTALE - France (2013)
Alice Lantins, divorcée, mère d'une petite fille, est une journaliste très

perfectionniste du magazine de mode «Rebelle». Mais Lise, concurrente plus jeune
et arriviste, monopolise depuis quelque temps l'attention de Vincent, son rédacteur

en chef. Quand, après plusieurs quiproquos, la blogosphère est convaincue
qu'Alice vit une aventure avec Balthazar Apfel, un étudiant de vingt ans son cadet,

la journaliste décide d'en profiter pour rajeunir son image.

21.00 : Cash investigation

JEU - 6 saisons / 43 épisodes
Cette quatrième semaine de concours propose un voyage gourmand en Italie. Cyril

Lignac demande aux candidats de revisiter le cappuccino en gâteau, en respectant les
fondamentaux que sont le café, le lait chaud et la mousse de lait. Les cannoli sont au

programme de l'épreuve technique de Mercotte, qui a rajouté une difficulté pour réali-
ser ses gâteaux siciliens en donnant la recette en italien. Le dernier défi des partici-

pants consiste à proposer des créations gourmandes et majestueuses représentant leur
vision de l'Italie. Pascal Caffet, champion du monde de pâtisserie, se joint au jury pour

l'occasion.

21.00 : Moi, Daniel Blake

21.00 : La consolation

TÉLÉFILM DRAMATIQUE - France (2017)
Animatrice de télévision à succès, Flavie traverse une mauvaise passe. En proie à

des crises de panique, elle consulte un psychiatre qui la pousse à se remémorer son
enfance car elle souffrirait d'amnésie traumatique. Adolescente, elle subit la pres-
sion incessante de sa mère à propos de son poids et de son apparence. Cette der-
nière l'inscrit constamment à des concours de beauté et des séances de photogra-

phies.

23.00 : Devoir d'enquête

21.00 : Le meilleur pâtissier

DRAME - Grande-Bretagne - France - Belgique (2016)
Daniel Blake, récemment victime d'une crise cardiaque, se retrouve dans l'impossi-
bilité de reprendre son métier dans la menuiserie. Seulement, Blake, âgé de 59 ans,

doit, même si cela lui est médicalement refusé, prouver à l'administration qu'il
recherche activement un travail, sous peine de ne plus recevoir d'allocations. Pour
compliquer ses démarches, l'homme confronté à la rigidité administrative, doit en

plus utiliser internet pour effectuer des demandes.

MAGAZINE DE SOCIÉTÉ - 149 épisodes
Au sommaire : *Condamnés à tort ?* Francis et Marco Gottschalk,

condamnés à 20 et 15 ans de prison pour un crime commis le 3 septembre
1993 en région liégeoise, espèrent être innocentés grâce à un témoignage

qui survient plus de 20 ans après les faits. Au procès, les deux frères
auraient eu le profil de coupables, illusté notamment par leur langage de
truands. *La loi de la forêt* «Devoir d'enquête» propose une immersion
auprès des gardes forestiers. Patrouille de nuit, traque aux braconniers,

chasse aux pollueurs...

MAGAZINE D'INFORMATION - 6 saisons / 32 épisodes
Ce numéro propose une enquête sur les multinationales qui pillent les ressources natu-
relles (eau, minerais, pétrole ou produits agricoles) de pays du Sud, engendrant dégra-

dations de l’environnement et violations des droits humains. Du Brésil au Congo, en
passant par la Suisse, des documents révèlent comment de grands groupes mettent la
main sur les richesses du monde pour fabriquer les produits de notre quotidien. Après

la diffusion du documentaire, Elise Lucet reçoit des acteurs, experts et des responsables
politiques sur le plateau.
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Maximales Minimales

HHOORRAAIIRREESS  
DDEESS
PPRRIIÈÈRREESS

A N N A B A
Fadjr     Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

05:24        12:13      15:04        17:30       18:52

O U A R G L A
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:31        12:23      15:23        17:49       19:05

C H L E F
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:49        12:39      15:31         17:57       19:18

M O S T A G A N E M
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:54        12:44      15:37         18:03      19:23

O R A N
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:57        12:47      15:40        18:06      19:27

C O N S T A N T I N E
Fadjr      Dohr       Açr       Maghrib    Icha 

05:28        12:18      15:10        17:36       18:57

A L G E R
Fadjr    Dohr       Açr      Maghrib     Icha 

05:43        12:32      15:23        17:49       19:11

Alger                18°                     13°
Oran                20°                    8°
Constantine   14°                     3°
Ouargla           20°                    9°

INDUSTRIE
MÉCANIQUE
Des sociétés
s’équipent en
véhicules Mercedes-
Benz produits à Rouiba
DES ENTREPRISES publiques et
privées viennent de réceptionner un
lot de camions et véhicules
multifonctions, de marque
Mercedes-Benz, fabriqués par la
Société (AMS-MB) à Rouiba/1ère
RM. Selon un communiqué diffusé
hier par le ministère de la Défense
nationale, cette réception entre en
droite ligne dans la « continuation
de la concrétisation du programme
de relance économique visant à
redynamiser et encourager la
production nationale ayant pour
objectif de développer les
différentes industries militaires. Il a
été procédé hier matin à la livraison
de (380) camions et véhicules
multifonctions, de marque
Mercedes-Benz fabriqués par la
Société (AMS-MB) à Rouiba/1ère
RM, au profit de la Direction
Centrale du Matériel/ MDN, ainsi
que des entreprises économiques
privées». En marge de la cérémonie
de distribution de ces véhicules au
profit de leurs bénéficiaires, «un
contrat entre la société (AMS-MB)
à Rouiba/1ère RM et la Société
Publique de Transport Urbain -
L’EPE/ETUSA» a été signé «pour
la fourniture de (100) bus type»
«Conecto», toujours selon la même
source. «Ce contrat vient satisfaire
les demandes émanant des
différentes sociétés nationales
publiques et privées et concrétise
les objectifs tracés par le Haut
Commandement de l’ANP visant la
création d’un tissu économique
intégral», conclut le MDN dans son
communiqué. 

S. T.

LE SUCCÈS de la page officielle de Ooredoo
sur Facebook se confirme de jour en jour. En
l’espace de quelques mois seulement, ce sont
plus d’un million de fans qui ont rejoint Oore-
doo sur le plus grand réseau social au monde.
Aujourd’hui la famille Ooredoo sur Facebook
rassemble plus de 5 millions de fans. Ainsi, la
page officielle Ooredoo continue de dominer
le palmarès des pages les plus appréciées par
les internautes algériens avides de nouveautés
et de services innovants.
Pour remercier ses fans et célébrer avec eux ce
succès, Ooredoo lance sa nouvelle application
« Haya ! Chiche «, un concept inédit de chal-
lenges et de jeux permettant aux participants
de gagner chaque semaine de nombreux
cadeaux, notamment des Smartphones. 

Disponible sur Google Play, l’application «
Haya ! Chiche « comprend 5 challenges sur 5
thématiques différentes : 
- Haya ! Tape 5 : Accumuler le plus grand
nombre de « tape 5 « dans la rue 
- Haya ! (Fais-nous rire) : Faire les grimaces
les plus drôles pendant 10 secondes
- Haya ! (Chante-la) : Chanter sur une
musique de son choix avec des mimiques 
Haya ! ا(Danse-la): Danser sur une musique
de son choix dans un lieu public
Haya ! (Youyou) : Lancer le youyou le plus
amusant 
Dans son message de remerciements aux fans,
le Directeur général de Ooredoo, M. Hendrik
Kasteel, a déclaré de fans d’avoir porté Oore-
doo en haut du podium sur le plus grand

réseau social au monde. Cela traduit la
confiance placée en nous par nos fans et la
viabilité de notre stratégie qui les place au
cœur de nos préoccupations. Notre page Face-
book a réussi à attirer plus d’un million de
fans en quelques mois seulement grâce à son
contenu riche, diversifié et interactif. Je saisis
cette opportunité pour réaffirmer l’engage-
ment de Ooredoo à offrir le meilleur de la
technologie mobile à travers des services
innovants et à la pointe de la technologie.
Notre succès est le vôtre. Merci et bienvenue
dans la grande famille Ooredoo. «
Vitrine par excellence de l’entreprise, la page
Facebook est un important moyen d’écoute,
de partage, de communication et d’interaction
avec les clients à l’affut des nouveautés et de

l’actualité de leur opérateur. La page Face-
book de Ooredoo Algérie a développé au fil
des années, un contenu riche et diversifié lui
ayant permis de gagner une notoriété solide et
positive auprès de ses millions de fans. 
Pour rappel, la page Facebook de Ooredoo
Algérie a été distinguée à l’international en
remportant le prix « Bronze Stevie Award «
dans la catégorie « Meilleure Fan page Face-
book ou Groupe « lors de la 13ème édition de
l’International Business Awards (IBA) qui
s’est tenue en octobre 2016 à Rome (Italie).
Ce nombre important de fans, qui ne cesse de
croitre d’année en année, reflète la grande
popularité de Ooredoo qui confirme sa volon-
té d’être toujours à l’écoute des attentes et des
aspirations des Algériens.

LA MARQUE PRÉFÉRÉE DES ALGÉRIENS SUR FACEBOOK 

Ooredoo célèbre 5 millions de fans sur Facebook
avec sa nouvelle application «Haya ! Chiche»

LE NOMBRE des usagers du
métro d’Alger est appelé à doubler
avec la mise en service, début
2018, des deux nouvelles exten-
sions vers la Place des Martyrs et
Ain Naâdja, a indiqué le ministre
des Travaux publics et des Trans-
ports, Abdelghani Zaâlane. 
Lors d’une audition devant la
Commission du Budget des
Finances de l’Assemblée populaire
nationale (APN), dans le cadre de
l’examen du projet de la loi de
Finances 2018 (PLF 2018), M.
Zaâlane a précisé que le Métro
d’Alger reliant la Grande-Poste à

El Harrach, assure actuellement le
transport d’environ 100 000 voya-
geurs par jour. Cependant, la mise
en service des deux extensions Hai
El Badr-Ain Naâdja et la Grande
Poste-Place des Martyrs, au début
de l’année prochaine (2018) per-
mettra d’augmenter ce chiffre à
200.000 voyageurs par jour.
Les deux nouvelles lignes, qui
contribueront à alléger la pression
sur le réseau routier de la capitale,
sont actuellement dans la phase
des essais expérimentaux.
Par ailleurs, deux autres exten-
sions, respectivement El Harrach-

Aéroport d’Alger et Ain Naâdja-
Baraki sont en cours de réalisation
et leur mise en service permettra le
transport de 300.000 voyageurs
par jour. S’agissant du Tramway, le
ministre a indiqué que ce mode de
transport urbain a permis, à ce
jour, le transport de 78 millions de
voyageurs à travers les wilayas
d’Alger, d’Oran, de Constantine et
de Sidi Bel-Abbés. 
Actuellement, le tramway est en
chantier dans trois autres wilayas,
à savoir Ouargla, Sétif et Mostaga-
nem, où il a été décidé récemment
le remplacement de l’entreprise

espagnole de réalisation, qui a
arrêté les travaux pour cause de
faillite, par le groupe algérien
Cosider. En outre, l’extension du
tramway de Constantine vers la
région d’Ali Mandjeli est actuelle-
ment en cours. 
D’après les déclarations du
ministre, le programme du secteur
qui est en cours de réalisation porte
sur le parachèvement des projets
de transport par câbles dans les
wilayas de Tizi Ouzou (Kef naad-
ja-Sidi Beloua-Rejaouana) et d’Al-
ger (Bab El Oued-Zghara).

S. N.

SELON LE MINISTRE DES TRAVAUX PUBLICS ET DES TRANSPORTS 

Le nombre des usagers du métro
d’Alger doublera début 2018

À l’occasion du 63e anniversaire
du déclenchement de la guerre

de libération nationale,
l’Association de fraternité
palestino-algérienne et le

ministère palestinien de
l’Education et de l’Enseignement
supérieur ont organisé dimanche

dernier deux cérémonies, à
l’école Houari-Boumediene à

Ramallah et à l’école Algérie de
Ghaza, sous le haut patronage du

président palestinien, Mahmoud
Abbas.

L es deux cérémonies ont été marquées par
la présence de personnalités et de diri-
geants palestiniens, des membres de

l’association en Palestine et des membres de la
communauté algérienne. Dans son allocution,
un membre du comité central du mouvement
Fath, Abbas Zaki, a salué le rôle historique de
l’Algérie et son soutien à la cause palestinienne,
avant de louer les qualités de Yasser Arafat,
de Houari Boumediene et du président de la

République, Abdelaziz Bouteflika, rappelant les
positions «honorables» de l’Algérie vis-à-vis de
la cause palestinienne. Il a également remercié
l’association et ses dirigeants pour leur rôle
dans la célébration en Palestine des fêtes natio-
nales algériennes. Pour sa part, le ministre
palestinien de l’Education et de l’Enseignement
supérieur, Sabri Saidem, a passé en revue la glo-
rieuse histoire de l’Algérie et remercié l’Algérie
pour son soutien indéfectible aux Palestiniens. 

Le président de l’association, Assad Kadri, a
mis en avant, de son côté, les relations histo-
riques unissant les deux peuples, soulignant les
positions historiques et constantes de l’Algérie
en faveur de la cause palestinienne.
L’association organise depuis sa création ces
activités par « amour et fidélité pour l’Algérie
qui a pris sous son aile la Palestine», soulignant
que la baptisation de rues et d’écoles du nom de
l’Algérie, de ses dirigeants et de ses chouhada
«témoigne de la fidélité du peuple palestinien
envers l’Algérie». Après avoir mis en avant la
nécessité de poursuivre l’organisation de
pareilles activités en Palestine et en Algérie, M.
Kadri a appelé à la «réalisation de jumelages
entre les différentes institutions». 
A l’école Algérie dans la bande de Ghaza, le
représentant de l’association, Djalal Cheikh, a
salué le rôle historique de l’Algérie, avant de
rendre hommage aux deux présidents, palesti-
nien et algérien. La directrice de l’école Houa-
ri-Boumediene, qui s’est dit fière de diriger une
école portant le nom d’un leader historique, a
appelé à un jumelage avec une école algérienne.
La cérémonie a été clôturée avec la plantation
d’un olivier dans la cour de l’école Houari-Bou-
mediene à Ramallah. 

Samir Mouloud

63e ANNIVERSAIRE DU DÉCLENCHEMENT DE LA GUERRE
DE LIBÉRATION NATIONALE

La Palestine célèbre l’événement


